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Le président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune :
L’Algérie poursuivra sa marche avec détermination 

vers des perspectives prometteuses

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
a affirmé que l’Algérie 

était engagée sur la voie du 
changement positif, en poursuivant 
sa marche avec détermination vers 
des perspectives prometteuses, 
avec pour objectif de réaliser le 
rêve des Chouhada, pour un Etat 
algérien démocratique en mesure 
de défendre sa souveraineté et de 
protéger ses citoyens.
Lors de son entrevue périodique 
avec des représentants des médias 
nationaux, diffusée samedi soir sur 
les chaînes de la Télévision et de la 
Radio nationales, le président de la 
République a exprimé sa volonté 
de remplir ses engagements envers 
le peuple algérien en “protégeant 
notre pays et notre indépendance 
et en défendant les personnes 
vulnérables”, indiquant que le 
pays “est engagé sur la voie du 
changement positif et poursuivra sa 
marche”.
“Notre objectif est de réaliser le 
rêve des Chouhada pour un Etat 
algérien démocratique en mesure de 
défendre sa liberté et de protéger ses 
citoyens”, a-t-il soutenu, soulignant 
que “l’Algérie est sur la bonne voie 
et que beaucoup d’efforts nous 
attendent pour permettre au citoyen 
algérien de vivre dans la dignité”.
A ce propos, il a mis en garde 
contre “les lobbies qui tentent de 
déstabiliser le pays et de semer le 
chaos”, ajoutant que “l’époque de 
la Issaba (bande) est révolue bien 
qu’il existe toujours des résidus”. 
L’Etat “combattra ces lobbies sans 
relâche”, a-t-il dit.
Et de poursuivre que “les tentatives 
de déstabiliser l’Algérie existent 
encore mais nous sommes à l’affut 
pour y faire face grâce à la force de 
l’Armée nationale populaire (ANP), 
aux mécanismes de contrôle et à la 
numérisation mis en place par l’Etat 
algérien”.
Dans ce contexte, le président 
de la République a annoncé que 
le processus de numérisation 
définitive de tous les secteurs 
doit être achevé avant fin 2024, 
et ce, dans le cadre des “efforts 
d’édification de l’Etat algérien 
moderne”, malgré l’opposition 
de certaines parties habituées à 
agir dans l’ombre, relevant que 
“la bureaucratie demeure un 
phénomène de sous-développement 
qu’il faut éradiquer”.
En vue d’immuniser l’Algérie 
contre les ingérences étrangères et 
de contrecarrer les tentatives visant 
à semer la fitna parmi les enfants 
du peuple algérien, le président 
de la République a assuré qu’un 
dialogue national sérieux sera 

instauré “fin 2025 début 2026, soit 
après la révision des lois relatives 
aux organes de l’Etat moderne”, à 
l’instar des codes communal et de 
wilaya, en sus de la loi relative aux 
partis politiques, qu’il s’est engagé 
à mettre en place en concertation 
avec les partis.
Le président de la République a 
évoqué, lors de cette entrevue, les 
résultats préliminaires de la dernière 
élection présidentielle, annonçant 
“des investigations à ce sujet, dont 
les résultats seront rendus publics 
dès leur achèvement”.
Au volet social, le président de la 
République a réaffirmé que l’Etat 
“n’abandonnera pas le citoyen”, et 
ce, dans le cadre de la préservation 
de son caractère social, rappelant 
son engagement à renforcer le 
pouvoir d’achat des citoyens en 
vue de préserver leur dignité, à 
travers la lutte contre l’inflation, 
le renforcement de la production 
nationale et la poursuite de 
l’augmentation des salaires et des 
allocations, en sus du traitement du 
dossier du logement.
Concernant la composition du 
nouveau Gouvernement, il a révélé 
que son annonce “interviendra 
avant la fin de l’année en cours”, 
assurant que l’on est actuellement 
“à la recherche des meilleures 
compétences du pays”. ‘”Il ne s’agit 
pas de changer pour changer”, a-t-il 
dit soulignant que “les ministres qui 
ont prouvé leurs compétences seront 
maintenus dans leur fonctions”.
S’agissant du report de la démission 
du Gouvernement, le président de 
la République a expliqué que la 
conjoncture actuelle l’exige afin de 
gérer le dossier de la rentrée scolaire, 
universitaire, professionnelle, et 
sociale, ajoutant qu’il est possible 
que l’annonce du changement de 
gouvernement intervienne après 
la présentation du projet de loi de 
finances au niveau du Parlement.
Dans ce cadre, le président de la 
République a nié tout lien entre la 
participation de partis politiques à 
sa campagne électorale en tant que 
candidat à la Présidentielle du 7 

septembre dernier et la composition 
du nouveau Gouvernement, saluant 
les efforts de ces formations 
politiques durant la campagne.
Et de rappeler qu’il s’était présenté 
en tant que candidat indépendant à la 
présidence de la République durant 
les deux élections présidentielles 
précédentes, et ce “au nom de la 
jeunesse et de la société civile”.
L’Algérie est un Etat social et le 
restera
Sur le plan socioéconomique, 
le président de la République a 
assuré que la politique sociale de 
l’Etat constituait “une priorité” et 
consistait à ne pas abandonner les 
citoyens et à prendre en charge leurs 
besoins essentiels, soulignant que 
le renforcement de la production 
nationale, la lutte contre l’inflation 
et l’amélioration des revenus à 
travers la poursuite de la révision des 
salaires et des allocations jusqu’à 
100% d’augmentation d’ici 2027 
au plus tard, sont les fondements de 
l’amélioration du pouvoir d’achat 
des citoyens.
“Les projets qui concernent les 
produits chimiques, la métallurgie 
ainsi que divers secteurs, avec pour 
objectif d’atteindre 20.000 projets, 
dont 9.000 ont été concrétisés à ce 
jour, augmenteront les capacités 
financières permettant d’équilibrer 
le marché”, a-t-il poursuivi.
Après avoir rappelé “les étapes 
parcourues par l’Algérie dans le 
domaine de la production des biens 
de consommation essentiels et 
stratégiques, à l’instar du sucre dont 
la production représente 150% des 
besoins du pays, et de l’huile dont 
la production dépasse 200% des 
besoins nationaux, le président de 
la République a affirmé que l’année 
prochaine verra la mise en œuvre 
d’une politique visant à rendre le 
prix de la viande à la portée des 
citoyens”.
Et de souligner que l’Algérie a réussi 
à “atteindre 80 % d’autosuffisance 
dans la production de blé dur”, ce 
qui signifie qu’elle “est capable 
d’atteindre 100 %”.
“L’Algérie est un Etat social 

et le restera”, dans le cadre 
d’une politique globale visant à 
“préserver la dignité des citoyens”, 
a-t-il soutenu réaffirmant sa 
détermination à poursuivre la 
même voie concernant le dossier de 
l’habitat.
Le président de la République 
a également réaffirmé la 
détermination de l’Etat à lutter 
contre la contrebande et la 
spéculation à travers “les mesures 
légales coercitives, mais aussi par le 
biais d’une série d’autres mesures, 
dont le développement des zones 
franches avec les pays voisins 
comme la Mauritanie et, plus tard, 
le Niger, et le projet de zone de 
libre-échange avec la Tunisie et la 
Libye à l’avenir”.
A une question sur le projet du 
gazoduc transsaharien (Nigeria-
Algérie), le président de la 
République a affirmé que “le travail 
se poursuit et il ne reste plus que 
700 à 800 Km à parachever” sur les 
4000 km du projet, rappelant, à cet 
égard, “l’accord établi concernant 
ce projet entre les pays concernés, 
à savoir l’Algérie, le Niger et le 
Nigeria”.
Face à ce “projet économique”, il y 
a “un projet politique fictif devant 
traverser 14 pays, dont les territoires 
sahraouis occupés, et nécessitant 
des dizaines de milliards”, a-t-il dit, 
précisant que les analystes intègres 
dans le domaine de l’énergie “savent 
séparer le bon grain de l’ivraie”.
Quant à la décision de l’Algérie 
de tourner la page de l’adhésion 
aux BRICS, le président de la 
République a dit : “nous ne songeons 
pas à rejoindre les BRICS+, notre 
attention se porte sur notre adhésion 
à la Banque des BRICS, qui n’est 
pas de moindre importance que la 
Banque mondiale”.
Concernant l’accord d’association 
avec l’Union européenne (UE), le 
président de la République a révélé 
qu’il sera révisé “à partir de 2025”, 
soulignant que cette révision, 
désormais “nécessaire”, sera menée 
“avec souplesse et dans un esprit 
amical sans entrer en conflit avec 
l’UE”.
Au volet international, le Président 
Abdelmadjid Tebboune a mis 
l’accent sur l’impératif d’une 
“réforme approfondie” de l’ONU et 
des missions du Conseil de sécurité 
s’interrogeant sur les raisons pour 
lesquelles l’Assemblée générale de 
l’ONU dispose de moins de pouvoirs 
que le Conseil de sécurité, déplorant 
l’absence du droit international. A 
ce propos, il a souligné que “c’est la 
loi du plus fort qui prévaut”.
A une question sur la position de la 
France qui soutient “le prétendu plan 

d’autonomie” au Sahara occidental, 
le Président Abdelmadjid Tebboune 
a affirmé que le soutien de la 
France au Makhzen pour s’emparer 
du Sahara Occidental “n’est pas 
nouveau, et même l’idée du soi-
disant « plan d’autonomie » est 
française et pas marocaine”.
“Nous réclamons la vérité historique 
et exigeons une reconnaissance 
des massacres commis par la 
colonisation française qui était une 
colonisation de peuplement et nous 
n’accepterons pas les mensonges 
colportés sur l’Algérie”, a-t-il, par 
ailleurs, insisté.
Le président de la République a 
estimé que l’appel de certaines 
parties en France à renégocier 
l’accord de 1968 était “un 
épouvantail” et un slogan politique 
d’une minorité extrémiste qui voue 
une haine à l’Algérie.
Evoquant les relations solides entre 
l’Algérie et la Russie, le président 
de la République a indiqué que 
“ce sont des relations d’amitié et 
d’intérêts mutuels, ancrées dans 
l’histoire”.
Répondant à une question sur la 
décision de rétablir l’obligation 
d’obtention du visa d’entrée 
pour les ressortissants étrangers 
détenteurs de passeports marocains, 
le Président de la République a 
expliqué que ‘”cette mesure est 
avant tout sécuritaire en raison de 
la normalisation des relations entre 
le Maroc et l’entité sioniste mais 
aussi parce qu’il y a des doutes 
sur l’entrée d’individus de l’entité 
sioniste sur le territoire national 
avec des passeports marocains, ce 
qui constitue une véritable menace 
pour notre pays”.
“Les investigations sont en cours 
après la fuite d’individus qui 
auraient utilisé de faux passeports 
dans le cadre d’une enquête sur 
une affaire impliquant d’autres 
personnes”, a poursuivi Monsieur le 
Président, révélant que “le procès de 
ces derniers et de certains algériens 
sera public”.
Il a souligné, dans ce cadre, que 
“l’Algérie n’expulsera pas les 
travailleurs marocains en situation 
régulière”, ajoutant que “le peuple 
marocain est un peuple frère et 
nous lui souhaitons de sortir, sain 
et sauf, de la situation qu’il traverse 
actuellement”.
Commentant les messages de 
félicitations qui lui ont été adressés 
à l’occasion de sa réélection pour 
un second mandat, le président 
de la République a souligné que 
“cela témoigne de la réputation 
internationale acquise par l’Algérie 
et de l’estime mutuelle avec les 
autres nations”.
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Président de la République : 
Nous restons attachés à la politique sociale de l’Etat

Président de la République :
Le dialogue national aura lieu fin 2025 début 2026

L’appel à réviser l’accord de 1968, slogan politique 
d’une minorité extrémiste en France

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a affirmé que la politique sociale 
de l’Etat consistait à ne pas 
abandonner les citoyens et à 
prendre en charge leurs besoins 
essentiels, soulignant que le 
renforcement de la production 
nationale, la lutte contre 
l’inflation et la revalorisation 
des salaires contribuaient à la 
préservation du pouvoir d’achat 
des Algériens.
Lors de son entrevue périodique 
avec des représentants des médias 
nationaux diffusée samedi soir, 
le président de la République 
a précisé que “la préservation 
du pouvoir d’achat repose sur 
trois piliers : la lutte contre 
l’inflation, le renforcement de 
la production nationale et la 
poursuite de la révision des 
salaires et des allocations jusqu’à 
100% d’augmentation d’ici 
2027 au plus tard”. “Telles sont 
nos priorités pour parachever 
les projets de développement 
créateurs d’emplois”, a-t-il dit.
“Ces projets concernent 
les produits chimiques, la 
métallurgie ainsi que divers 
secteurs, avec pour objectif 
d’atteindre 20.000 projets, dont 
9.000 ont déjà été concrétisés à 

ce jour, ce qui augmentera les 
capacités financières permettant 
d’équilibrer le marché”, a-t-il 
poursuivi.
Après avoir rappelé les étapes 
parcourues par l’Algérie dans 
le domaine de la production 
des biens de consommation 
essentiels et stratégiques comme 
la semoule, le sucre dont la 
production dépasse de 150% les 
besoins du pays, et l’huile dont 
la production dépasse de près 
de 200% la demande intérieure, 
le président de la République a 
affirmé que l’année prochaine 
verra la mise en œuvre d’une 
politique visant à rendre le prix 
de la viande à la portée des 
citoyens.
En attendant la mise en œuvre 
de cette mesure, “l’importation 
de viandes reste ouverte et ne 

s’arrêtera pas”, a-t-il assuré, 
soutenant que “l’Algérie est un 
Etat social et le restera”, dans 
le cadre d’une politique globale 
visant à “préserver la dignité des 
citoyens”.

Gazoduc transsaharien : 
Le projet algérien est réel, 

les autres sont fictifs
Le président de la République 
a également réaffirmé la 
détermination de l’Etat à lutter 
contre la contrebande et la 
spéculation à travers les mesures 
légales coercitives, mais aussi 
par le biais d’une série d’autres 
mesures, dont le développement 
des zones franches avec les pays 
voisins comme la Mauritanie et, 
plus tard, le Niger, et le projet 
de zone de libre-échange avec la 
Tunisie et la Libye à l’avenir.
Il a souligné, dans ce cadre, 

la détermination de l’Etat à 
lutter inlassablement contre 
“les lobbies de l’argent facile 
et les lobbies compradores” 
qui provoquent la pénurie de 
certains produits “à l’instigation 
d’individus cherchant à 
déstabiliser le pays”.
Dans ce sillage, le président de 
la République a mis en avant 
l’importance du processus de 
numérisation en cours pour 
garantir la transparence de la 
gestion et le suivi des activités 
commerciales, estimant que la 
bureaucratie était “un signe de 
sous-développement”.
A une question sur le projet 
du gazoduc transsaharien 
(Nigeria-Algérie), le président 
de la République a affirmé que 
“le travail se poursuit et il ne 
reste plus que 700 à 800 Km à 

parachever” sur les 4000 km du 
projet, rappelant, à cet égard, 
“l’accord établi concernant ce 
projet” entre les pays concernés, 
à savoir l’Algérie, le Niger et le 
Nigeria.
Face à ce “projet économique”, 
il y a “un projet politique fictif 
devant traverser 14 pays, dont 
les territoires sahraouis occupés, 
et nécessitant des dizaines de 
milliards”, a-t-il dit, précisant 
que les analystes intègres dans 
le domaine de l’énergie “savent 
séparer le bon grain de l’ivraie”.
Quant à la décision de l’Algérie 
de tourner la page de l’adhésion 
aux BRICS, le président de la 
République a dit : « nous ne 
songeons pas à rejoindre les 
BRICS+, notre attention se porte 
sur notre adhésion à la Banque 
des BRICS, qui n’est pas de 
moindre importance que la 
Banque mondiale”.
Il a fait état de l’approbation 
par cette institution financière 
(Nouvelle banque de 
développement) de l’adhésion de 
l’Algérie en tant qu’actionnaire 
dans son capital à hauteur de 1,5 
milliard de dollars par étapes, 
soulignant que cette adhésion 
“renforce le rôle de l’Algérie en 
tant que pays émergent”.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a affirmé, lors de son entrevue 
périodique avec des représentants 
des médias nationaux, que le 
dialogue national qu’il a annoncé 
précédemment aura lieu fin 2025 
début 2026.
Dans des extraits de cette 
entrevue, qui sera diffusée 

samedi soir à partir de 21 heures 
sur les chaînes de la Télévision 
et de la Radio nationales, le 
président de la République a 
indiqué que le dialogue national 
qu’il a annoncé précédemment 
“aura lieu fin 2025 début 2026”, 
insistant sur la nécessité de 
“préparer ce dialogue”.
Il a en outre précisé que l’annonce 
de la composition du nouveau 

Gouvernement “interviendra 
avant la fin de l’année en cours”. 
“Nous recherchons les meilleures 
et plus hautes compétences du 
pays”, a-t-il dit.
S’agissant de la révision de la 
loi sur les partis politiques, le 
président de la République a 
assuré que “les partis politiques 
seront associés” à cette révision.
Concernant la hausse des prix 

du café, le président de la 
République a précisé que “l’Etat 
a pris à sa charge la différence 
de prix à travers le Trésor afin de 

préserver le pourvoir d’achat des 
citoyens modestes”, réaffirmant 
son engagement à continuer à 
soutenir cette catégorie et à ne 
pas l’abandonner.
Le président de la République 
a, par ailleurs, estimé que 
l’éradication de la contrebande 
“passe par la création de zones 
franches entre l’Algérie et les 
pays voisins frères”.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a qualifié les appels de certaines 
parties françaises à la révision 
de l’accord de 1968 concernant 
la circulation et le séjour des 
Algériens en France de “slogan 
politique” d’une minorité 
extrémiste qui voue une haine à 
l’Algérie.
Lors de son entrevue périodique 
avec des représentants des 
médias nationaux, diffusée 
samedi soir sur les chaînes de 
la Télévision et de la Radio 
nationales, le président de la 
République a estimé que l’appel 
de certaines parties en France 
à renégocier l’accord de 1968 
était “un épouvantail et un 

slogan politique d’une minorité 
extrémiste qui voue une haine à 
l’Algérie”.
Il a assuré que cet accord 
“n’affecte en rien la qualité de 
la migration ni la sécurité de la 
France”, soulignant que toute 
allégation contraire “est une 
contrevérité qui participe du 
chantage visant à instiller la 
haine de l’Algérie en France”.
“L’Algérie est toujours encline 
à la coexistence pacifique avec 

toute le monde, mais pas au 
détriment de sa dignité et de son 
histoire”, a-t-il soutenu.
En réponse à une question sur le 
travail de la Commission mixte 
chargée des dossiers mémoriels, 
regroupant des historiens 
algériens et français, le président 
de la République a indiqué 
qu’elle “a joué son rôle au départ, 
mais son travail a été impacté 
par les déclarations politiques 
d’une minorité française hostile 
à l’Algérie”.
“Nous réclamons la vérité 
historique et exigeons une 
reconnaissance des massacres 
commis par la colonisation 
française qui était une 
colonisation de peuplement 
et nous n’accepterons pas 

les mensonges colportés sur 
l’Algérie”, a-t-il insisté.
Il a indiqué, à ce propos, avoir 
déjà évoqué avec son homologue 
français Emmanuel Macron 
“l’ouverture d’une nouvelle 
page”, précisant toutefois que 
“la citation du défunt président 
Houari Boumediene +Tourner la 
page sans la déchirer+ reste de 
mise”.
Le président de la République 
a en outre fait remarquer que 
la reconnaissance par la France 
dudit “plan d’autonomie” comme 
la seule base de règlement du 
conflit au Sahara occidental 
dans le cadre de “la prétendue 
souveraineté marocaine” va à 
l’encontre du respect du droit 
international et du Conseil de 

sécurité des Nations Unies, dont 
la France est membre permanent.
“Annoncer publiquement 
l’acceptation du +plan 
d’autonomie+ alors que le 
dossier du Sahara occidental 
se trouve au niveau de la 
commission de décolonisation de 
l”ONU, sachant que la France est 
membre du Conseil de sécurité, 
participe de la politique de deux 
poids deux mesures”, a considéré 
le président de la République.
Dans le même contexte, le 
président de la République a 
précisé qu’il n’y avait pas de lien 
entre le retrait de l’ambassadeur 
d’Algérie à Paris et la visite qui 
était programmée en France, 
réaffirmant que l’Algérie “n’ira 
pas à Canossa”.
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Bonne nouvelle pour les parents :

Réouverture exceptionnelle des inscriptions en 1ere année primaire

Face à la demande croissante 
des parents et à la disponibilité 
de places pédagogiques dans 

de nombreuses écoles primaires, le 
ministère de l’Éducation nationale 
s’apprête à rouvrir la plateforme 
numérique pour permettre aux 
parents ayant inscrit leurs enfants en 
pré-scolaire de déposer de nouvelles 
demandes d’inscription en première 
année primaire, sous réserve de la 
disponibilité des places.
Cette décision fait suite aux 
nombreuses demandes des parents 
souhaitant bénéficier de dérogations 
d’âge pour scolariser leurs enfants 
plus tôt. Le ministère, soucieux de 
répondre à ces attentes, a décidé 
de mettre en place une procédure 
exceptionnelle.
Les parents qui ont déjà inscrit 
leurs enfants en pré-scolaire via 

la plateforme numérique pourront 
ainsi accéder à nouveau à cette 
même plateforme : https://awlyaa.
education.dz, à une date qui sera 
communiquée ultérieurement, pour 
déposer une nouvelle demande 
d’inscription en première année 
primaire.
Le ministère de l’Éducation 

nationale rouvre les inscriptions 
pour les élèves de 1ʳᵉ année primaire
Cette procédure s’adresse 
spécifiquement aux enfants nés entre 
le 1er janvier et le 31 mars 2019, qui 
n’ont pas pu s’inscrire en première 
année primaire lors des précédentes 
sessions d’inscription en raison de 
problèmes techniques.

Il est important de noter que cette 
inscription exceptionnelle est 
conditionnée par la disponibilité de 
places pédagogiques dans l’école 
choisie. Les demandes seront traitées 
par ordre d’arrivée et les enfants 
seront inscrits en fonction des places 
disponibles.
Cette nouvelle mesure s’inscrit 
dans le cadre de la digitalisation 
du système éducatif algérien. La 
plateforme numérique permet aux 
parents de suivre l’avancement de 
leur demande et d’être informés en 
temps réel de l’évolution de leur 
dossier.
Cette réouverture des inscriptions en 
première année primaire s’explique 
notamment par les désistements 
constatés dans certaines écoles. En 
effet, comme le ministère l’avait 
précédemment indiqué, les élèves 

dont l’inscription était validée 
devaient impérativement se présenter 
en classe avant le 30 septembre.
« Chaque élève qui ne rejoint pas 
l’école dans un délai fixé au 30 
septembre 2024, perdra sa chance 
d’inscription exceptionnelle et sera 
remplacé par l’élève suivant dans le 
classement », précise le communiqué 
du ministère.
Pour résumer, le ministère de 
l’Éducation nationale a annoncé une 
nouvelle mesure exceptionnelle pour 
permettre aux parents d’inscrire leurs 
enfants en première année primaire, 
sous réserve de la disponibilité des 
places pédagogiques.
Cette décision fait suite aux 
nombreuses demandes des parents et 
s’inscrit dans le cadre de la volonté 
du ministère de faciliter l’accès à 
l’éducation pour tous.

Inesthétiques et dangereuses :

 L’AADL déclare la guerre contre 
les citernes d’eau anarchiques

Tipasa:
Inauguration de l’Institut national 
supérieur du cinéma “Mohamed 

Lakhdar Hamina” à Koléa

L’Agence nationale de l’amélioration 
et du développement du logement 
(AADL) mène une vaste opération 

pour débarrasser les immeubles des citernes 
d’eau installées de manière anarchique sur 
les toits, aux abords des portes d’entrée, sur 
les escaliers et dans les caves.
Cette initiative fait suite à la prolifération 
de ces réservoirs qui dégradent l’esthétique 
des bâtiments et représentent un danger 
potentiel pour les résidents.
Ces dernières années, une pratique de 
plus en plus répandue a enlaidi le paysage 
urbain : l’installation de citernes de grande 
capacité sur les escaliers, à proximité des 
entrées d’immeubles, sur les toits et même 
dans les caves.
Cette prolifération est liée aux pénuries 
d’eau récurrentes, conséquence du 
changement climatique et de la diminution 
des précipitations.
Pour justifier ce choix, certains habitants 
invoquent le manque de place sur leurs 
balcons et la nécessité de protéger leurs 
réserves d’eau des enfants. Ils ont ainsi 
entouré leurs citernes de grillages ou de 
petits murs en béton, accaparant ainsi une 
partie de l’espace commun.
Ces installations ont engendré de 
nombreuses tensions entre voisins, 
certains les considérant comme une 
atteinte à l’esthétique de l’immeuble et une 
occupation illégale de l’espace commun.
Face à cette situation, l’agence AADL 
a décidé d’intervenir en procédant au 
retrait des citernes installées de manière 
inappropriée.
AADL : une campagne pour éradiquer les 

citernes installées illégalement
Pour l’architecte AbdelghaniTouarfi, cette 
pratique est non seulement inesthétique, 
mais aussi dangereuse. L’ajout de plusieurs 
tonnes d’eau sur une structure peut fragiliser 
l’immeuble et augmenter les risques 
d’effondrement en cas de séisme.
Il rappelle que l’installation de citernes 
à l’intérieur des immeubles est illégale 
et constitue une atteinte à la sécurité des 
résidents.
L’architecte a rappelé que l’installation 
de citernes individuelles sur les balcons 
ou les toits des immeubles est illégale et 
constitue une atteinte aux droits de tous les 
copropriétaires.
Il a expliqué que certains résidents 
n’hésitent pas à percer des trous dans les 
murs et les fondations des immeubles pour 
installer des citernes d’une capacité pouvant 
atteindre 3000 litres, ce qui représente une 
charge supplémentaire de 3 tonnes pour 
l’appartement concerné.
L’expert plaide pour la construction de 
citernes souterraines collectives lors de 
la construction de nouveaux immeubles. 
Cette solution permettrait de garantir 
un approvisionnement en eau suffisant 
pour tous les habitants, tout en préservant 
l’esthétique des bâtiments et la sécurité des 
résidents.
Cette campagne de l’AADL vise à rétablir 
l’ordre et la sécurité dans les immeubles en 
supprimant les installations anarchiques de 
citernes. Il s’agit également de sensibiliser 
les habitants à l’importance de préserver 
l’esthétique urbaine et de respecter les 
règles de sécurité.

La ministre de la Culture et des Arts, 
Soraya Mouloudji, a procédé mardi 
à Koléa (Tipasa) à l’inauguration 

de l’Institut national supérieur du cinéma 
“Mohamed Lakhdar Hamina “, qui accueille, 
au titre de la rentrée universitaire des instituts 
artistiques 2024/2025, la 1ère promotion des 
bacheliers du lycée national des arts “Ali 
Maâchi”.
“La réalisation de cet établissement, après 
des années d’arrêt, est le fruit de la politique 
visionnaire du président de la République, 
visant à soutenir et à promouvoir la formation 
pédagogique et académique dans le domaine 
des arts, mu par sa foi en le rôle pionnier 
de la créativité, des artistes et des hommes 
de culture dans la gloire de la Nation et 
la construction de l’humain”, a déclaré 
la ministre dans son intervention à cette 
occasion.
Etaient présents à l’inauguration, le ministre 
de l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche scientifique, Kamel Baddari, et 
du conseiller du président de la République 
pour l’Education, l’Enseignement supérieur, 
la Formation professionnelle et la Culture, 
Mohamed SeghirSaâdaoui.
Mme Mouloudji a souligné que l’Institut 
national supérieur du cinéma est appelé à être 
“un grand espace de créativité pour tous les 
talents en herbe dans le monde du 7e art”.
“Les étudiants y recevront des connaissances 

et aptitudes conformes aux références 
nationales, grâce auxquelles ils seront 
imprégnés des constantes et des valeurs 
de la société algérienne, pour donner une 
image glorieuse et honorable de l’Algérie, 
tout en œuvrant à la promotion du cinéma 
algérien sur la scène régionale, continentale 
et internationale”, a-t-elle dit.
La ministre a loué le parcours et les 
réalisations du grand homme du cinéma 
algérien qui a donné son nom à cet 
établissement, Mohamed Lakhdar Hamina, 
seul réalisateur arabe détenteur, en 1975, de 
la Palme d’or du Festival de Cannes (France), 
et qui “a inscrit son nom et la lutte du peuple 
algérien en lettres d’or”.
A noter que l’Institut national supérieur du 
cinéma “Mohamed Lakhdar Hamina” assure 
des formations supérieures dans le système 
Licence/Master/Doctorat (LMD), avec une 
première année en tronc commun, avant 
l’orientation des étudiants en 2e année vers les 
spécialités de l’industrie cinématographique.
M. Baddari a, pour sa part, salué ce nouvel 
acquis qui entamera à partir de l’année en cours, 
la formation de cadres artistiques spécialisés 
dans l’industrie cinématographique.
“Cet institut est de nature à contribuer à 
l’émergence d’une génération créative, 
d’artistes et créatrice de richesses”, a-t-il 
souligné.
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Révision de l’accord d’association Algérie-UE à partir
de l’année prochaine

Voitures de moins de 3 ans :
Suspension temporaire 

des immatriculations, pas un gel 
de l’importation

Adhésion de la 
Confédération nationale 

du patronat algérien 
au Conseil du renouveau 

économique algérien

L’Algérie resserre l’étau sur les importations de produits sidérurgiques :
Un coup de pouce au secteur local pour favoriser sa production

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a indiqué que l’accord 
d’association entre l’Algérie 
et l’Union européenne (UE) 
sera révisé à partir de l’année 
prochaine.
Lors de son entrevue périodique 
avec des représentants des 
médias, diffusée samedi soir, 
le président de la République 
a précisé que “l’accord 
d’association avec l’Union 

européenne sera révisé à partir 
de 2025”, soulignant que cette 
révision, désormais “nécessaire”, 
sera menée “avec souplesse 
et dans un esprit amical sans 
entrer en conflit” car, a-t-il dit, 

“nous entretenons des relations 
normales avec les Etats (de 
l’Union européenne), y compris 
la France”.
Evoquant les raisons de 
cette révision, le président 
de la République a indiqué 
que “l’accord avec l’Union 
européenne a été conclu à 
une époque où l’Algérie 
était bien différente de celle 
d’aujourd’hui”.
“A l’époque, la contribution de 
l’industrie au revenu national 

ne dépassait guère 3% et nous 
importions des produits agricoles 
sans en exporter. En d’autres 
termes, l’Algérie d’alors n’avait 
pas de capacités d’exportation”, 
a-t-il expliqué, soulignant que 
“la donne a changé, l’Algérie 
produisant et exportant désormais 
une grande variété de produits 
manufacturés, électroménagers 
et autres”.
Et d’ajouter : “aujourd’hui, nous 
demandons une révision, car 
l’essence même de l’accord avec 

l’Union européenne repose sur le 
libre-échange, et nous souhaitons 
le faire dans un esprit amical sans 
entrer en conflit”.
D’ailleurs, les Etats membres 
de l’Union européenne “veulent 
entretenir de bonnes relations 
économiques (avec l’Algérie) 
et ne s’opposent pas à une 
révision de l’accord”, a-t-il 
dit, saluant, par là même, le 
succès commercial remarquable 
des produits algériens sur les 
marchés européens.

Les rumeurs qui ont 
enflammé les réseaux 
sociaux ces derniers jours 

concernant un prétendu gel de 
l’importation des véhicules 
d’occasion de moins de trois 
ans en Algérie ont suscité une 
vive inquiétude parmi les futurs 
acquéreurs.
Si les autorités ont effectivement 
pris une décision impactant 
ce secteur, elle ne correspond 
pas tout à fait aux spéculations 
initiales.
En effet, comme nous l’avons 
précédemment souligné, c’est 
l’immatriculation des voitures 
de moins de 3 ans qui est gelée, 
et non leur importation.
Cette mesure, qui a pris 
effet la semaine dernière, a 
immédiatement fait réagir les 

observateurs, qui y ont vu une 
tentative de freiner la flambée 
des devises sur le marché 
parallèle, notamment l’euro.
Cette hypothèse semble d’autant 
plus plausible que l’on observe, 
depuis l’annonce de cette mesure, 
une légère baisse du cours de 
l’euro sur le marché noir. Les 
spécialistes estiment que cette 
décision aurait pu être prise dans 
le but de limiter la demande 
en devises étrangères, liées en 
grande partie à l’importation de 
véhicules.
Mustapha Zebdi, président de 
l’Association de protection et 
d’orientation du consommateur 
et son environnement, a d’ailleurs 
soutenu cette thèse, soulignant 
le lien entre l’importation de 
véhicules et la pression sur le 

marché des devises.
Face à l’ampleur des rumeurs 
et à l’inquiétude des citoyens, 
l’Organisation algérienne pour 
la défense du consommateur a 
entrepris des démarches auprès 
des autorités compétentes 
afin d’y voir plus clair. Les 
éclaircissements obtenus 
ont permis de lever le doute 
sur un éventuel gel total de 
l’importation.
Il apparaît que cette suspension 
des immatriculations vise 
principalement à réguler 
certaines pratiques et à corriger 
des anomalies constatées dans 
le processus d’importation. Les 
autorités souhaitent ainsi mettre 
de l’ordre dans ce secteur.
Ainsi, l’importation de véhicules 
d’occasion de moins de trois 
ans n’est pas suspendue. Il 
faudra cependant patienter 
encore un certain temps avant 
de pouvoir immatriculer les 
nouveaux véhicules. Cette phase 
de régulation devrait permettre 
de normaliser la situation et de 
lever les contraintes qui pèsent 
actuellement sur ce marché.
Il est important de noter que la 
nature exacte des anomalies qui 
ont motivé cette décision n’a pas 
été précisée par les autorités.

L’adhésion de la 
Confédération 
nationale du patronat 

algérien (CNPA) au Conseil du 
renouveau économique algérien 
(CREA) a été annoncée samedi 
à Alger.
L’annonce a été faite à l’issue 
d’une rencontre entre les 
membres des bureaux exécutifs 

de la CNPA et du CREA, sous 
la conduite des présidents 
des deux organisations, 
respectivement Mohand Saïd 
Naït Abdelaziz et Kamel 
Moula.
Cette adhésion intervient 
conformément à la décision de 
la CNPA prise à l’unanimité lors 
de sa 5e Assemblée générale.

Dans une nouvelle 
manœuvre visant à 
protéger son industrie 

nationale, l’Algérie a décidé 
d’interdire l’importation de 
certains produits sidérurgiques. 
Cette mesure, annoncée par 
le ministère du Commerce 
et relayée par l’Association 
des banques et établissements 
financiers (ABEF), entre en 
vigueur à compter du 1er octobre.
Parmi les produits que l’Algérie 
a décidé de ne plus importer 

figurent les fils machine ou 
autres aciers alliés, largement 
utilisés dans l’industrie et la 
construction, les palplanches en 
fer ou en acier, indispensables 
pour les travaux de terrassement 
et de soutènement, ainsi que 
les appareils d’arrosage et les 
stations d’irrigation, essentiels 
pour le secteur agricole.
En interdisant l’importation de 
nombreux produits sidérurgiques 
destinés à la revente en l’état ou 
à la transformation, les autorités 

algériennes entendent favoriser 
le développement de son secteur 
sidérurgique local.
Ce choix stratégique s’inscrit 
dans une politique plus globale 
visant à réduire la dépendance 
aux importations et à promouvoir 
la production nationale.
Cette mesure intervient alors que 
l’Algérie s’apprête à exploiter le 
gisement géant de minerai de fer 
de Gara Djebilet, situé à Tindouf.
Cette manne minière, l’une des 
plus importantes au monde en 

termes de réserves (estimées à 
près de 3,5 milliards de tonnes 
de minerai de fer), est destinée 
à alimenter en partie les usines 
algériennes de fabrication et 
transformation de l’acier : le 

complexe El Hadjar à Annaba, 
Tosyali à Oran et le complexe 
algéro-qatari de Bellara à Jijel.
Les importations déjà engagées 
sont-elles concernées ? Il est 
important de noter que cette 
interdiction ne s’applique pas 
aux opérations d’importation 
déjà en cours et justifiées par 
une domiciliation bancaire ou 
un document d’expédition. Les 
entreprises ayant engagé des 
commandes avant le 1er octobre 
pourront donc les finaliser.



ANNABA / COMMÉMORATION
Le wali assiste à la célébration de la Journée mondiale 

des enseignants 

ANNABA / DIRECTION DE LA PÊCHE
La période de repos biologique respectée à 100%

ANNABA / INFRASTRUCTURES SPORTIVES
Réhabilitation des stades de proximité à Berrahal  

ANNABA / EL HADJAR
Affluence lors de la foire commerciale des articles scolaires 

à la maison des jeunes “Bahi Ahmed’’

C
haque année, à la date 

du 5 octobre, la Journée 

Mondiale des Enseignants 

célèbre celles et ceux qui font de 

l'éducation nationale une réalité. 

A l'occasion de la commémoration 

de la journée du 05 Octobre qui est 

un hommage et une reconnaissance 

du rôle important des enseignants 

à l’échelle nationale, organisé par 

la direction de l'éducation,  le wali 

d’Annaba, Abdelkader Djellaoui 

a rehaussé de sa présence , cet 

évènement qui a eu lieu au niveau du 

pole lycéen ‘’JouamaaMohamed’’. 

Le wali, accompagné d'une 

délégation civile et militaires et tout 

le corps de l'Enseignement a tenu 

à en  exprimer  sa pleine gratitude 

à des milliers d’enseignants 

et de professeurs pour leur 

dévouement au travail et pour leur 

contribution au développement 

de la personnalité et des capacités 

mentales et physiques des élèves 

au fil du temps. Le premier 

responsable de l’exécutif, a saisi 

cette occasion pour saluer les 

efforts consentis par tous ces 

enseignants et professeurs dans le 

cadre de l'accomplissement de leur 

noble mission d'éducation et de 

formation des jeunes générations, 

nos filles et nos garçons, qui 

constituent la richesse de la nation 

et les bâtisseurs de l'Algérie de 

demain. Lors de cette journée  

plusieurs enseignants retraités ont 

été honorés.

L
a période de repos 

biologique qui s'est 

étalée du 1er juin au 30 

septembrevient de s’achever. 

Durant cette période, une 

interdiction formelle a été 

décidée au chalutage dans la 

zone des trois miles nautiques, la 

baie d’Annaba en l’occurrence. 

Signalons qu’à l’exception des 

petits métiers artisanaux, les 

sardiniers ne sont pas concernés 

par les mesures restrictives parce 

qu’ils pêchent en surface et, de 

facto, ne touchent pas le fond, ne 

sont concernés par le respect de 

cette période de repos biologique 

que les propriétaires des 

embarcations, notamment ceux 

des chalutiers. «Ceux-là raclent 

les fonds et le poisson est capturé 

en plus grand tonnage et de très 

petite taille surtout.Les services 

de la direction de la pêche a 

remercié les professionnels et 

armateurs de chalutiers ayant 

fait preuve d'un haut sens de 

responsabilité, et respecté le 

temps de repos  en s'abstenant 

de pêcher dans la zone des 3 

miles marins en vue de préserver 

la durabilité des ressources 

halieutiques, en leur souhaitant 

une saison de pêche réussie.

L
a commune de Berrahal a 

pris des mesures concrètes 

pour répondre aux attentes 

des habitants des différents 

quartiers de la commune.  Nous 

apprenons de source fiable, 

qu’un  budget de 2,3 milliards 

de centimes  a été alloué pour 

la réhabilitation de six stades 

de proximité répartis à travers 

plusieurs cités.

Ces projets de réhabilitation 

concernent notamment le stade 

de proximité situé au quartier 

Tacha, ainsi qu’un autre dans le 

secteur ‘’Ahmed Boukassas’’. 

En outre, le quartier urbain des 

‘’frèresBouaricha’’ à Kalitoussa 

bénéficiera également de travaux 

de réaménagement, de même que 

deux autres stades à Berrahal 

centre.

Selon les responsables locaux, 

les travaux de réhabilitation ont 

déjà atteint un taux d’avancement 

de 50 %. Il est prévu que ces 

infrastructures sportives soient 

livrées d’ici fin novembre, ou au 

plus tard début décembre. Ces 

aménagements permettront aux 

jeunes des quartiers concernés 

de disposer d’espaces adaptés 

à la pratique sportive, tout en 

favorisant la cohésion sociale et 

le bien-être des habitants.

En misant sur la réhabilitation 

de ces infrastructures sportives 

de proximité, l’APC de Berrahel 

entend renforcer son engagement 

en faveur du développement des 

activités sportives locales et de 

l’amélioration du cadre de vie des 

résidents. Un investissement qui, 

à terme, profitera non seulement 

aux jeunes passionnés de sport, 

mais également à l’ensemble de 

la population locale.

L
a foire commerciale 

dédiée à la rentrée 

scolaire, organisée au sein 

de la maison des jeunes ‘’Bahi 

Ahmed’’à El Hadjar, a attiré 

un grand nombre de visiteurs. 

Dès l’ouverture des portes, les 

citoyens ont afflué en masse pour 

profiter des nombreuses offres 

proposées par les exposants 

locaux et régionaux.Cet 

événement, qui a pour objectif 

principal de faciliter l’accès aux 

fournitures et articles scolaires  

pour la nouvelle année scolaire, 

a su capter l’intérêt des familles. 

Les stands diversifiés, allant des 

articles de papeterie aux tenues 

scolaires, ont permis aux parents 

de trouver tout le nécessaire pour 

préparer leurs enfants à cette 

nouvelle rentrée. « Les prix sont 

plus compétitifs que dans les 

magasins traditionnels et nous 

avons la possibilité de comparer 

les offres directement sur place », 

explique un père de famille venu 

faire ses achats.

Cette foire constitue aussi une 

opportunité pour les artisans 

et commerçants de la région 

de promouvoir leurs produits. 

« Nous espérons fidéliser la 

clientèle en leur proposant 

des articles de qualité à des 

prix raisonnables », confie un 

exposant spécialisé dans les 

cartables.

Mazouzi Fatma Zohra

Imen.B
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ANNABA / EDUCATION NATIONALE
La course effrénée aux cours particuliers : 
L’enseignement à la croisée des chemins

La police d’Annaba enregistre 5 644 interventions au mois 
de  Septembre grâce à la vidéosurveillance

ANNABA / EL BOUNI
Mise en application des directives contre l’errance 

des animaux en zone urbaine

Les services de sécurité 
de la wilaya d’Annaba 
ont annoncé avoir 

effectué un total de 5.644 
interventions durant le mois 
de septembre 2024, grâce à 
l’exploitation des systèmes 
de vidéosurveillance 
installés à travers la région. 
Ce dispositif a permis une 
surveillance en temps réel 
depuis la salle des opérations, 
en étroite coordination avec 
les unités opérationnelles 
présentes sur le terrain.
Les interventions réalisées 
se répartissent comme 

suit :322 interventions 
liées à des affaires de 
possession de drogues et de 
substances psychotropes. La 
vidéosurveillance a permis 
de repérer rapidement 
les individus suspectés et 
d’intervenir efficacement 
sur place, 88 interventions 
concernant des affaires de 
possession d’armes blanches 
prohibées, détectées grâce 
aux caméras installées dans 
des zones sensibles de la 
ville, 88 autres interventions 
portant sur des cas de vol, 
tentative de vol, et tentative 
d’effraction de commerces, 

102 interventions relatives 
à l’occupation illégale de 
parkings, une problématique 
récurrente dans certaines 
zones urbaines,835 
interventions visant à 
faciliter la circulation 
routière, surtout lors des 
heures de pointe,211 
interventions liées à des 
accidents de la circulation, 
avec une prise en charge 
rapide des incidents pour 
minimiser les perturbations 
et assurer la sécurité des 
usagers de la route et 
enfin 3.598 interventions 
diverses, englobant d’autres 

types de délits ou situations 
nécessitant l’intervention 
immédiate des forces de 
l’ordre.
Grâce à ce dispositif 
technologique, la police 
d’Annaba continue de 
renforcer ses capacités 
d’intervention, tout en 
assurant un suivi constant 
et précis des événements en 
temps réel. Les efforts se 
poursuivront dans les mois 
à venir pour consolider ce 
système de sécurité qui 
se veut de plus en plus 
performant et adapté aux 
besoins de la population.

À peine les portes des 
écoles algériennes 
ont-elles rouvert 

leurs portes pour la rentrée 
scolaire que déjà une frénésie 
inhabituelle s’empare du corps 
enseignant et des familles. Un 
phénomène préoccupant se 
dessine : La ruée vers les cours 
particuliers, transformant le 
paysage éducatif en un véritable 
marché concurrentiel où les 
élèves deviennent l’objet d’une 
surenchère inquiétante.
Un démarrage 
précoce révélateur de 
dysfonctionnements profonds
Traditionnellement, la demande 
pour les cours de soutien 
s’intensifiait à l’approche 
des examens ou face aux 
premières difficultés scolaires. 
Cependant, cette année marque 

un tournant. Dès les premiers 
jours de la rentrée, enseignants 
et professeurs rivalisent 
d’ingéniosité pour attirer les 
élèves vers des séances de tutorat 
privé. Cette précipitation soulève 
de nombreuses questions sur 
l’état de l’enseignement public 
en Algérie et ses capacités à 
répondre aux attentes des élèves 
et de leurs parents.
Les parents entre désarroi et 
pression sociale
Face à ce phénomène, les parents 
se trouvent dans une situation 

délicate. D’un côté, ils sont 
confrontés à la pression sociale 
et à la crainte de voir leurs 
enfants prendre du retard s’ils 
ne cèdent pas à cette tendance. 
De l’autre, ils doivent composer 
avec les contraintes budgétaires 
que ces cours supplémentaires 
imposent. Les parents se sentent 
pris au piège d’un système qui 
semble valoriser davantage 
l’enseignement parallèle que 
l’éducation dispensée en classe.
Un système éducatif en quête 
de repères
Cette ruée précoce vers les cours 
particuliers met en lumière 
les failles du système éducatif 
algérien. Plusieurs facteurs sont 
pointés du doigt, la surpopulation 
des classes, rendant difficile un 
suivi individualisé des élèves, 
des programmes scolaires jugés 
trop denses et parfois inadaptés 

aux réalités du terrain, une 
formation des enseignants qui 
peine à suivre l’évolution des 
besoins pédagogiques, ainsi 
qu’un manque de ressources dans 
certains établissements, limitant 
les possibilités d’apprentissage.
Vers une réforme en 
profondeur ?
Face à cette situation, de 
nombreuses voix s’élèvent 
pour appeler à une réforme 
en profondeur du système 
éducatif. Il est urgent de 
repenser notre approche de 
l’enseignement. Nous devons 
créer un environnement où 
l’école publique redevient le 
pilier central de l’éducation, 
capable de répondre aux besoins 
de tous les élèves sans recourir 
systématiquement à des solutions 
externes.
Pour conclure, la prolifération des 

cours particuliers dès la rentrée 
scolaire n’est que le symptôme 
d’un mal plus profond qui affecte 
l’enseignement en Algérie. 
Elle soulève des questions 
fondamentales sur l’égalité des 
chances, la qualité de l’éducation 
publique et l’avenir de toute une 
génération. Alors que les parents 
se trouvent désorientés face à ces 
enjeux, il appartient aux autorités 
éducatives de prendre la mesure 
de la situation et d’engager 
des réformes structurelles pour 
redonner confiance dans le 
système scolaire public.
L’avenir de l’éducation en 
Algérie se joue aujourd’hui 
. Il est temps d’agir pour 
que l’école redevienne un 
lieu d’épanouissement et 
d’apprentissage pour tous, 
indépendamment des ressources 
familiales.

Dans le cadre de l’application 
du décret de la wilaya 
n°2581 du 24 septembre 

2024 et des directives du wali  
d’Annaba visant à lutter contre 
la présence des animaux dans les 
zones urbaines et résidentielles, 
les autorités locales d’El Bouniont 
effectué une sortie sur le terrain, 
sous la supervision de M. Kouchit 
Abdelkrim, chef de daïra d’El 
Bouni, accompagné du P/APC, 
Naïli Mohamed, des équipes de la 
daïra et de la commune, ainsi que 
des forces de l’ordre, à savoir sûreté  
de wilaya et Gendarmerie nationale. 
La délégation s’est rendue dans les 
cités de Sidi Salem et Boukhadra. 
Cette descente avait pour objectif 

de constater sur place le respect 
des instructions émises pour lutter 
contre la présence des animaux 
domestiques errants dans les zones 
d’habitation.
Lors de cette opération, les 
responsables ont pu noter les 
mesures déjà mises en place par 
les habitants, tout en identifiant 
des manquements qui nécessitent 
une intervention plus stricte. « 
Cette initiative est primordiale 
pour la sécurité et le bien-être des 
résidents, ainsi que pour maintenir 
un cadre de vie sain et ordonné dans 
ces cités en pleine expansion »,ont-
ils déclaré.
Les propriétaires de bétail, dont 
les animaux sont souvent en 
liberté, ont été rappelés à l’ordre 

et avertis des sanctions encourues 
en cas de récidive. Les autorités 
ont également profité de cette 
sortie pour sensibiliser les citoyens 
sur l’importance de signaler 
toute errance  de bétail dans leur 
voisinage.
Cette action s’inscrit dans une 
série de mesures initiées par la 
wilaya pour réguler la présence 
des animaux en milieu urbain, une 
situation qui a longtemps perturbé 
la circulation et généré de nombreux 
désagréments pour les riverains. 
Des sorties similaires sont prévues 
dans d’autres lieux dans les jours à 
venir, avec l’objectif de renforcer 
la sécurité publique et d’assurer 
une meilleure qualité de vie aux 
habitants d’El Bouni.

S.Y

Sara.Y

Sara Boueche
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La wali de Guelma, Houria Aggoune, accueille le consul 
général de France à Annaba, François Pugeaut

L
e Consul général de 

France à Annaba, 

François Pugeaut, a 

effectué, la semaine dernière 

une visite au niveau de la wilaya 

de Guelma. Ce dernier a été 

accueilli par madame la wali 

Houria Aggoune. Cette visite 

a été consacrée la découverte 

cette wilaya qui regorge de 

sites remarquables et afin de 

prendre contact  et d’échanger 

avec les responsables de 

la Chambre de Commerce 

et d’industrie sur Les 

potentialités de ce territoire, 

notamment sur le plan agricole 

et agro-alimentaire et dans le 

domaine du tourisme, sachant 

les opportunités d’échanges 

avec les entreprises françaises 

qui sont nombreuses en 

Algérie entrant  dans le cadre 

des relations et échanges 

commerciaux entre les des 

deux pays. 

Mazouzi Fatma Zohra 

Installation d’un nouvel équipement électrique au stade 
du 19 Mai 1956 à Annaba

D
ans le cadre des 

préparatifs en vue 

de la rencontre de 

qualification pour la coupe 

d’Afrique des nations, qui 

opposera l’équipe nationale 

à celle du Togo le 10 octobre 

prochain, et en application 

des recommandations du wali, 

Abdelkader Djellaoui, une 

cellule électrique a été installée 

au stade du 19 Mai 1956. Cette 

initiative, menée par l’entreprise 

publique Sonelgaz, s’inscrit 

dans les efforts de modernisation 

des infrastructures sportives de 

la wilaya.

Cette opération a été effectuée à 

la suite des instructions du wali 

d’Annaba, lors de sa récente 

visite d’inspection sur le site. 

L’objectif est de garantir une 

alimentation électrique de 

qualité ainsi qu’une continuité 

de service optimale lors de cet 

événement sportif de grande 

envergure.

L’intervention de Sonelgaz 

permettra ainsi de sécuriser 

l’approvisionnement en énergie 

électrique du stade, assurant 

ainsi le bon déroulement des 

rencontres dans les meilleures 

conditions possibles. Les 

travaux se sont déroulés avec 

une efficacité exemplaire, 

témoignant de la capacité de 

promptitude la société en charge 

de la gestion de l’électricité en 

Algérie.

Les responsables du stade se 

sont montrés satisfaits de cette 

initiative qui vient renforcer 

les installations existantes et 

s’assurer que les dispositifs 

d’éclairage, ainsi que les 

autres équipements électriques, 

fonctionneront de manière fluide 

et sans interruption. La nouvelle 

installation devrait également 

avoir un impact positif sur le 

confort des spectateurs et la 

qualité de la retransmission 

télévisée.

S.Y

ANNABA / DJS
La cellule d’écoute et de prévention rappelle l’importance 
de la mammographie dans le dépistage du cancer du sein

A 
l’occasion d’ ’’octobre 

rose’’ la cellule d’écoute 

et prévention santé des 

jeunes de la wilaya d’Annaba 

relevant de la DJS lance un appel 

de prévention via les réseaux 

sociaux sur l’importance de  

la mammographie qui joue 

un rôle primordial dans le 

dépistage précoce du cancer du 

sein. Elle permet de détecter 

des anomalies avant même 

l’apparition de symptômes. 

Grâce à cette précocité, les 

chances de guérison de la 

patiente sont plus élevées et 

les traitements choisis moins 

agressifs. La mammographie 

est capable de repérer près de 

90% des cancers du sein.  La 

qualité de la mammographie 

est essentielle pour la pose d’un 

diagnostic précis. Les images 

obtenues permettent d’observer 

l’intérieur du sein et de détecter 

toute anomalie, même minime. 

Moult informations sur le cancer 

du sein, classé en tête de liste des 

cancers touchant les femmes, 

sont, également, mises en ligne 

par l’association, sur sa page 

facebook, en vue de sensibiliser 

le plus grand nombre possible 

de femmes sur l’importance 

d’un dépistage précoce dans 

le relèvement des chances de 

guérison de la malade, sans 

recours à la mastectomie.

 Imen.B

L’ESPS de Berrahal poursuit ses sorties médicales au 
profit des personnes âgées et vulnérables 

L’
établissement 

public de santé 

de proximité de 

Berrahal poursuit ses sorties, 

médicales au profit des 

malades et personnes âgées. 

Ces sorties sont effectuées 

par une équipe de  médecins 

généralistes, spécialistes, 

et infirmière ciblant  les 

personnes âgées, alitées, 

et souffrant de maladies 

chroniques, lesquelles ont 

du mal à se déplacer vers 

les centres sanitaires. Les 

équipes médicales ont réalisé 

des examens approfondis, 

prodigué des soins adaptés aux 

infections. Le choix de cibler 

spécifiquement les foyers des 

personnes les plus vulnérables 

démontre la préoccupation 

du personnel de santé envers 

ceux qui, en raison de leur état 

de santé, ou de leur incapacité 

ne peuvent pas se rendre aux 

centres médicaux. 

En offrant des services de 

santé directement aux portes 

des habitants, elle renforce le 

lien entre les professionnels 

de la santé et la communauté, 

favorisant ainsi une approche 

collaborative pour relever les 

défis de la santé publique.

Imen.B

L
es autorités communales 

de Sidi Amar ont 

récemment pris des 

mesures drastiques pour 

remédier à un problème 

croissant : la présence de 

vaches errantes à l’intérieur 

du périmètre urbain. Cette 

initiative, débutée depuis 

quelques jours  vise à protéger 

la santé publique face aux 

risques associés à l’élevage de 

ces animaux au sein des zones 

résidentielles. En effet, cette 

action s’inscrit dans le cadre 

de l’instruction donnée par 

le premier responsable de la 

wilaya d’Annaba, Abdelkader 

Djellaoui où les éleveurs de 

bovins ont été prévenus des 

risques de saisie de leurs bétails 

afin de libérer les espaces 

urbains et mettre un terme à 

ce  phénomène. A noter que 

plusieurs vaches ont été saisies 

et transféré à l’abattoir de la 

commune.  Cette action vise à 

résoudre le problème persistant 

des animaux de ferme qui errent 

dans les zones urbaines, causant 

parfois des perturbations et des 

menaces pour les résidents. Des 

mesures strictes sont prévues à 

l’encontre des contrevenants, 

comprenant des amendes 

financières substantielles. 

En cas de récidive, les bêtes 

domestiques seront abattues 

après examen par les autorités 

vétérinaires, puis dirigées vers 

les établissements relevant de la 

direction des affaires sociales.

Cette action des autorités, est 

tombée à point nommé, vu 

le risque que représente ces 

ovins sur la santé publique et 

sur la route aggravé par les 

risques d’accidents pouvant 

être occasionnés sur la voie 

publique. 

 Imen.B

ANNABA / SIDI AMAR
La saisie des vaches errantes…seul moyen pour 

préserver la santé publique et éviter les accidents



Donald Trump de retour à Butler, en Pennsylvanie, sur les 
lieux de la tentative d’assassinat dont il a fait l’objet

Les crises géopolitiques relancent le marché 
mondial des sous-marins

Devant des milliers de 
partisans, le candidat 
républicain a dénoncé « les 

ennemis de l’intérieur, bien plus 
dangereux que ceux de l’extérieur 
» ; selon le monde fr.
Donald Trump est revenu, samedi 5 
octobre, à Butler, en Pennsylvanie, 
sur les lieux de la tentative 
d’assassinat dont il a fait l’objet le 
13 juillet dernier. Devant une foule 
acquise à sa cause, le candidat 
républicain a assuré, sur un ton 
provocateur, qu’il n’abandonnerait 
« jamais ».
Le 13 juillet, en plein meeting, un 
jeune homme avait tiré sur l’ancien 
président, le blessant à l’oreille, 
tuant un sympathisant présent 
dans les gradins et en blessant 
deux autres. Pour son équipe, M. 
Trump avait « pris une balle pour 
la démocratie ».
« Il y a douze semaines, ici même, 

un assassin a tenté de me réduire au 
silence, ainsi que notre mouvement. 
Ce monstre vicieux (…) était 
proche d’y parvenir, mais la main 
de la Providence l’en a empêché 
», a prétendu l’ancien président 
américain. « Je n’abandonnerai 

jamais, ne plierai jamais, ne me 
briserai jamais », a-t-il affirmé.
Donald Trump s’adressait à 
plusieurs milliers de personnes 
rassemblées dans la bourgade de 
Butler, dans l’Etat crucial de la 
Pennsylvanie, un mois jour pour 

jour avant l’élection présidentielle 
du 5 novembre où il affrontera la 
vice-présidente démocrate, Kamala 
Harris.
Des tireurs d’élite sur les toits
Dans la foulée, le candidat 
républicain a marqué une minute 
de silence, à l’heure précise où les 
tirs ont retenti le 13 juillet dernier, 
avec un hommage appuyé à Corey 
Comperatore, victime du tireur, 
avant de reprendre son discours à 
l’endroit exact où il avait alors été 
interrompu.
Il a également dénoncé ceux qu’il 
désigne comme « les ennemis de 
l’intérieur, bien plus dangereux que 
ceux de l’extérieur ». « Ces huit 
dernières années, ceux qui veulent 
nous arrêter m’ont calomnié, 
ont tenté de me destituer, m’ont 
poursuivi en justice, ont essayé de 
m’enlever des bulletins de vote et, 
qui sait, même peut-être tenté de 

me tuer. Mais je n’ai jamais cessé 
de me battre pour vous et je ne 
cesserai jamais », a assuré l’ancien 
président à ses partisans.
Le rassemblement se déroulait 
sous très haute sécurité : des 
tireurs d’élite avaient pris place 
sur les toits de plusieurs bâtiments 
environnants et un drone survolait 
la foule, a pu constater un 
journaliste de l’Agence France-
Presse (AFP).
Elon Musk invité à prendre la 
parole
Ils étaient bien plus nombreux à 
être venus écouter Donald Trump 
que lors du précédent meeting à 
Butler, beaucoup portaient un tee-
shirt reprenant l’image de l’ancien 
président juste après la tentative 
d’assassinat, d’autres avec l’oreille 
couverte, rappelant le bandage 
qu’il avait porté les jours suivants.

Le français Naval Group a 
conclu la vente de quatre 
Barracuda aux Pays-Bas, et 

le Canada a lancé un appel d’offres 
pour douze unités. La flotte actuelle 
de 444 bâtiments va grossir au 
cours de la prochaine décennie, 
selon le monde fr.
Soulagement et satisfaction chez 
Naval Group. Après sept ans de 
négociations suivis de six mois 
d’incertitudes, le PDG du groupe 
français, Pierre Eric Pommellet, 
et le secrétaire d’Etat à la défense 
néerlandais, Gijs Tuinman, ont 
signé, lundi 30 septembre, le 
contrat de livraison aux Pays-Bas 
de quatre sous-marins Barracuda 
pour environ 5 milliards d’euros. 
Ils remplaceront les bâtiments de la 
classe Walrus, retirés du service au 

cours de la prochaine décennie.
Ce programme, Naval Group, 
allié au néerlandais Royal IHC, 
l’a arraché de haute lutte face au 
suédois Saab Kockums, associé 
au constructeur local Damen et 
surtout à l’allemand ThyssenKrupp 
Marine Systems (TKMS), 
concurrent historique du groupe 
français. Rejeté en juillet, le 
recours du groupe de Kiel n’y a rien 
fait. Pas plus que le changement 
de gouvernement à La Haye, qui 
faisait planer une incertitude sur le 
contrat.
« Naval Group a une grande 
expérience dans la construction 
de sous-marins et l’industrie 
maritime néerlandaise dispose 
de connaissances uniques et 
spécialisées », a déclaré M. 

Tuinman. Ces Barracuda à 
propulsion diesel-électrique 
seront construits à Cherbourg 
(Manche), sur le même chantier 
que la version nucléaire destinée 
à la marine française ; mais de 
nombreux composants-clés seront 
fabriqués aux Pays-Bas dans le 
cadre d’un partenariat de vingt ans 
avec des industriels et des instituts 
scientifiques locaux. Une exigence 
des Néerlandais pour conserver à 
la fois une expertise industrielle 
et une « autonomie stratégique » 
durant le cycle de vie des sous-
marins.
Fonte des glaces
Le choix d’un bâtiment « 
expéditionnaire » de 3 000 tonnes 
en dit long sur les ambitions 
des Pays-Bas. Très silencieux, 

embarquant un armement puissant 
et polyvalent (attaque, détection, 
renseignement, déminage…), 
le Barracuda peut être déployé 
dans tous les océans du globe et 

pour de longues périodes, des 
performances absentes des Walrus. 
La technologie innovante des 
batteries lithium-ion de Saft, filiale 
de TotalEnergies, permettant .

Le ministre de l’intérieur, 
Bruno Retailleau, a réagi en 
parlant d’un « épouvantable 

drame » et en critiquant « les 
passeurs [qui] ont le sang de ces 
personnes sur les mains », selon le 
monde fr.
Quatre personnes migrantes, 
dont un enfant de 2 ans, sont 
mortes dans la nuit de vendredi 4 
à samedi 5 octobre en tentant de 
gagner le Royaume-Uni, a appris 
l’Agence France-Presse auprès de 
la préfecture du Pas-de-Calais et 
du parquet de Boulogne-sur-Mer, 
samedi. « Plusieurs personnes 
migrantes ont de nouveau perdu 
la vie en essayant de rejoindre 
la Grande-Bretagne dans le 
cadre d’une traversée maritime 
de la Manche », a fait savoir la 

préfecture dans un communiqué.
Deux embarcations distinctes sont 
impliquées. Dans la matinée de 
samedi, un canot « surchargé », 
transportant près de 90 personnes 
et subissant une panne de moteur 
a demandé assistance. Quatorze 
personnes qui se trouvaient à bord 
de ce canot ont été récupérées, 
parmi lesquelles un enfant de 2 
ans retrouvé inanimé, a annoncé 
le préfet du Pas-de-Calais, Jacques 
Billant, samedi après-midi. Selon 
le procureur de la République 
de Boulogne-sur-Mer, Guirec 
Le Bras, les premiers éléments 
suggèrent que l’enfant est mort 
« écrasé » dans le canot. Un 
adolescent, blessé, a été hospitalisé 
à Boulogne. Les autres passagers 
du canot ont poursuivi leur route 

vers le Royaume-Uni.
Sur une deuxième embarcation, 
également surchargée, « plusieurs 
pannes de moteur ont généré des 
mouvements de panique », au 
large de Calais, et des migrants 
sont tombés à la mer mais ont pu 
être secourus, a relaté le préfet. 
Trois personnes, deux hommes et 
une femme d’environ 30 ans, ont 
ensuite été découvertes inanimées 
au fond de l’embarcation, « 
vraisemblablement écrasées, 
étouffées et noyées au moment 
des bousculades, dans les 40 
centimètres d’eau présents au fond 
de l’embarcation pneumatique », 
selon le récit du préfet.
2024, année la plus meurtrière
« Epouvantable drame qui doit tous 
nous faire prendre conscience de la 

tragédie qui se joue. Les passeurs 
ont le sang de ces personnes sur 
les mains et notre gouvernement 
intensifiera la lutte contre ces 
mafias qui s’enrichissent en 
organisant ces traversées de la mort 
», a écrit le ministre de l’intérieur, 
Bruno Retailleau, sur X.
Depuis janvier, plus de 25 000 
migrants sont arrivés sur les côtes 
britanniques après avoir traversé la 
Manche à bord d’embarcations de 
fortune, un chiffre en progression 
de 4 % selon des données du 
ministère de l’intérieur britannique 
publiées le 23 septembre.
Une série de naufrages a fait de 
2024 l’année la plus meurtrière 
depuis le début, en 2018, du 
phénomène des traversées à bord 
de canots pneumatiques de fortune 

(appelés small boats), en réponse 
au verrouillage de plus en plus fort 
des accès au tunnel sous la Manche 
et au port de Calais.
Avant les événements de samedi, 
au moins quarante-six exilés 
étaient déjà morts en 2024 lors de 
ces tentatives par la mer, contre 
douze en 2023. Dans la nuit du 
14 au 15 septembre, huit migrants 
ont trouvé la mort dans le naufrage 
d’une embarcation qui venait 
de quitter les côtes françaises, 
transportant environ soixante 
passagers. Le 3 septembre, au 
moins douze autres étaient morts 
quand leur embarcation s’était 
brisée au large du cap Gris-Nez 
dans le pire naufrage de l’année 
2024 à ce jour.
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Quatre migrants, dont un enfant de 2 ans, ont perdu 
la vie en tentant de traverser la Manche



Les Israéliens menacent de détruire la ville 
de Taraya dans la Bekaa

Kazakhstan 
Référendum sur la construction d’une centrale nucléaire

Royaume-Uni 
Des milliers de manifestants dans les rues 

de Londres en soutien à Gaza

L’armée israélienne a menacé 
de détruire une ville de la 
Bekaa, estimant qu’elle 

contenait des armes susceptibles 
d’être utilisées par le Hezbollah, 
soutenu par l’Iran , selon 
Arabenews.
Les maires de la ville de Taraya - Ali 
Hamieh, Ahmed MohsenHamieh 
et Yasser Mehdi Hamieh - ont reçu 
des appels d’Israël les informant 
que des armes du Hezbollah étaient 
détenues dans leur ville et que si 
elles n’étaient pas enlevées dans 
un délai d’un jour, la ville serait 
détruite.
Taraya est située dans la Bekaa 
centrale et fait partie du district 
de Baalbek, à 74 km de Beyrouth. 
Elle est considérée comme un 
environnement favorable au 
Hezbollah et a été la cible de 
nombreuses frappes aériennes 

israéliennes au cours des deux 
dernières semaines.
C’est la première fois qu’une 
menace directe de destruction 
totale d’une ville entière est 
proférée. Les menaces précédentes 
se limitaient aux villes et quartiers 
de la banlieue sud de Beyrouth.
Les attaques israéliennes se 

sont intensifiées samedi sur les 
banlieues et les villes du sud de 
Beyrouth. Selon un rapport du 
Conseil supérieur de la défense, 
le bilan des dernières 24 heures 
s’élève à 37 morts et 151 blessés, 
ce qui porte à 2 011 morts et 9 535 
blessés le nombre total de victimes 
au Liban depuis le début des 

affrontements.
Le champ d’action des Israéliens 
ne se limite plus à une zone 
spécifique, ni à aucune restriction.
Les attaques israéliennes ont atteint 
la ville de Tripoli, dans le nord du 
Liban, et plus particulièrement le 
camp de réfugiés palestiniens de 
Beddawi, où un drone de combat 
a pris pour cible un appartement 
situé dans un immeuble résidentiel 
du camp, tuant SaeedAtallah Ali, 
chef du Hamas, et trois membres 
de sa famille.
Les frappes aériennes ont 
également repris dans la banlieue 
sud de Beyrouth, ciblant la zone de 
Mrayjeh et la place Ain Al-Sikka 
à Burj Al-Barajneh, tuant deux 
personnes et en blessant d’autres.
La zone n’avait pas été entièrement 
évacuée car certains résidents 
pensaient “qu’il n’y avait pas de 

zones de sécurité du Hezbollah”, 
tandis que d’autres personnes 
n’avaient “pas d’autre endroit où 
aller”.
Pour la première fois, des frappes 
aériennes ont visé la route menant 
à l’hôpital Al-Rassoul Al-Aazam, 
dans un bastion du Hezbollah.
Le porte-parole de l’armée 
israélienne, AvichayAdraee, 
a demandé aux habitants des 
quartiers de la banlieue sud de 
Beyrouth d’évacuer les lieux en 
prévision de nouvelles frappes.
Les avions de guerre israéliens ont 
lancé une série de raids à la suite 
de l’avertissement, ciblant les 
environs de la mosquée Al-Qaim, 
Burj Al-Barajneh, le complexe 
Sayed Al-Shuhada, Haret Hreik, 
Bir Al-Abd, Al-Ruwais, Al-
Abyad, Choueifat Al-Ajneha, Al-
Khamseh, et Al-Marija.

Le Kazakhstan va-t-il 
construire sa première 
centrale nucléaire ? La 

Russie, la Chine, la Corée du 
Sud et la France sont déjà dans 
les starting-blocks pour ce 
chantier géant qui doit s’étaler 
sur dix ans. Ce dimanche 6 
octobre, 12 millions d’électeurs 
doivent dire s’ils sont pour ou 
contre la centrale, à l’occasion 
d’un référendum.
Ulken, village perdu dans la 
steppe immense, dans le sud-
ouest du pays va-t-il accueillir 
la première centrale nucléaire 

de ce pays marqué par les 
essais nucléaires soviétiques ? 
« L’atome pacifique » apportera 
« l’abondance » promettent en 
tout cas des panneaux plantés là 
par les autorités. 
Le président Kassym-
JomartTokaïev espère un « 
oui » massif au référendum: 
« Le pays dispose de grandes 
possibilités pour développer 
l’énergie nucléaire », a t-il 
déclaré, « il est important de 
l’exploiter correctement et 
efficacement ».
Aujourd’hui, le Kazakhstan, 

premier producteur d’uranium 
au monde, dépend encore à 66 
% du charbon et les pénuries 
sont chroniques.
Reste que le sombre passé 
atomique pèse lourd dans ce 
pays de l’ex-Union soviétique 
: c’est ici qu’en 1949, Moscou 
teste sa première bombe A. 
Quatre cent cinquante six essais 
nucléaires suivront, exposant 
plus d’un million d’habitants 
aux radiations. L’atome reste 
donc un sujet explosif. 
Mais dans ce régime autoritaire 
où la propagande prime sur le 

débat démocratique, l’État met 
tout son poids dans la balance 

pour que le ‘oui’ l’emporte, et 
les voix critiques sont muselées.

Plusieurs milliers de 
Londoniens et des 
personnalités politiques ont 

défilé ce samedi 5 octobre dans 
la capitale britannique lors d’un 
rassemblement pro-Gaza marquant 
le premier anniversaire du sanglant 
conflit entre Israël et le mouvement 
islamiste palestinien Hamas. 
Dans le même temps, la situation 
s’est gravement détériorée au 
Liban où l’armée israélienne 
poursuit ses bombardements et 
opérations terrestres, visant les 
fiefs du mouvement chiite libanais 
Hezbollah, soutenu par l’Iran, 
selon Arabenews.
Comme tous les samedis, depuis 
un an, des milliers de manifestants 
battent le pavé en soutien à Gaza. 
Drapeaux, collecte de fonds et 
des centaines de pancartes qui 
dénoncent le massacre de « dizaines 
de milliers d’enfants ». Sur son 

compte X l’ancien Premier ministre 
écossais HumzaYousaf, qui était 
dans le cortège, dénonce “le silence 
et l’inaction ?” du gouvernement. 
En tête du cortège notamment, 
l’ancien leader travailliste Jeremy 
Corbyn ou encore l’ancien Premier 
ministre écossais HumzaYousaf 
qui dénonce sur son compte X 
« le silence et l’inaction » du 
gouvernement : « Lorsque des 
dizaines de milliers d’enfants sont 
massacrés, comment justifier le 
silence et l’inaction ? ».
 « Arrêtez les bombardements », « 
Free, free Palestine » ou encore « 
Arrêtez de bombarder des hôpitaux 
» ont été parmi les slogans les 
plus populaires scandés par les 
manifestants, qui ont défilé dans le 
calme.
« Il faut un cessez-le-feu, un 
cessez-le-feu maintenant. Combien 
de Palestiniens ou de Libanais 

innocents doivent encore mourir ?, 
lance Sophia Thomson, 27 ans, qui 
manifestait avec des amis. Le fait 
que nous soyons aussi nombreux 
montre que le gouvernement ne 
parle pas au nom du peuple », a-t-
elle ajouté.
Le Premier ministre britannique « 
Starmer a du sang sur les mains », 
« Starmer, Starmer tu ne peux pas 
te cacher, on va t’inculper pour 
génocide » étaient aussi parmi les 
slogans des manifestants.
« Je suis Libanaise et j’ai manifesté 
avant même l’escalade de la guerre 
au Liban, explique Mélissa, 23 
ans. Nous manifestons parce 
que les attaques s’intensifient et 
qu’ils bombardent les hôpitaux. 
Des milliers de personnes ont été 
déplacées vers le sud. La situation 
est très grave. Ici, à Londres, on 
manifeste pour faire pression 
sur le gouvernement britannique 

qui arme Israël. Parce qu’au 
fond, Israël ne pourrait pas nous 
bombarder sans l’argent des États-
Unis et du Royaume-Uni. Cela 
fait un an. C’est absurde de penser 
que cela fait un que l’on manifeste 
toutes les semaines. S’ils voulaient 
vraiment mettre fin au génocide, 
ils l’auraient déjà fait. Toutes 
les organisations internationales 

qualifient ces attaques de génocide. 
Je ne sais vraiment pas ce qu’ils 
attendent.»
La police londonienne a annoncé en 
milieu d’après-midi avoir procédé 
à une quinzaine d’arrestations.
Selon le Hamas, au moins 41 825 
Palestiniens, essentiellement des 
civils, sont morts depuis le début 
de la guerre.
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Valeur marchande :
Le Fennec le mieux coté n’est pas sur la liste de Petkovic

FAF :
Fin du feuilleton de la mise en conformité 

en novembre prochain

Absent du stage d’octobre, Mandrea a bien été dispensé 
par Petkovic

Exempté du stage d’octobre 
par le staff technique des 
Verts, Anthony Mandrea 

est apparu ce samedi avec le 
SM Caen face au FC Lorient 
(défaite 2-1). Ce qui a suscité 
des interrogations chez certains 
supporters. Renseignements pris 
auprès de la FAF et du principal 
concerné, cette absence est 
parfaitement justifiée et ne fait 
l’objet d’aucun doute concernant 
l’engagement du Fennec envers 
la sélection. 

En raison de soucis personnels 
et familiaux, Anthony Mandrea 
a demandé à la Fédération 
algérienne de football ainsi 
qu’au sélectionneur national, 
Vladimir Petkovic, d’être 
exempté du stage d’octobre pour 
la double confrontation face 
au Togo. Le portier de 27 ans a 
indiqué à La Gazette du Fennec 
qu’il s’exprimera sur sa situation 
pour clarifier les choses avec le 
public algérien ce dimanche, sur 
ses réseaux sociaux.

Anthony Mandrea a tenu à réitérer 
qu’il n’y a aucun problème avec 
la sélection. Exempté, pour 
des raisons familiales comme 
l’expliquait Vladimir Petkovic, 
jeudi dernier en conférence de 
presse d’avant-stage : « Mandrea 
ne fera pas partie de l’effectif 
algérien pour ce stage pour des 
raisons familiales. »
Si tout se passe bien, on devrait 
revoir Anthony Mandrea (20 
sélections) sous la tunique des 
Verts pour le stage de novembre.

L’évaluation de 
l’observatoire de 
football (CIES) est 

basée sur des statistiques et 
des paramètres fiables. C’est 
pour dire qu’elle est crédible. 
Et, pour nos internationaux 
algériens, c’est Farès Chaïbi, 
absent des plans de Vladimir 
Petkovic, qui domine le « top 
10 » des plus grosses cotes Dz 
dans le circuit football.
Le prix pensionnaire de 
l’Eintracht Frankfurt est estim 
à 41.7 millions d’euros. Il est 
évident que l’âge des joueurs 
mais aussi leurs performances 
en club restent des facteurs 
déterminants. Acheté 10 

millions d’euros au Toulouse 
FC à l’été 2023, Chaïbi a su 
garder une courbe ascendante 
pour sa carrière. Ainsi, le club 
allemand pourrait tirer profit 
d’une éventuelle vente.

Amoura dépasse Gouiri !
Derrière le milieu offensif, 
on retrouve Rayan Aït-Nouri 
(23 ans/Wolverhampton) 
coté à 33.6 millions d’euros. 
En troisième position, il y 
a l’excellent Mohamed El 
Amine Amoura (24 ans/VfL 
Wolfsburg) avec une valeur de 
27.1 millions d’euros. Depuis 
qu’il a quitté l’ES Sétif, il 
y a un peu plus de trois ans, 
l’attaquant ne cesse de gravir 

les échelons et progresser. D’où 
ce boom pour son prix éventuel 
de vente sur le marché.
Amoura dépasse même Amine 
Gouiri (24.2 millions d’euros), 
formé au réputé centre de 
l’Olympique Lyonnais. Pour 
sa part, Ismaël Bennacer, dont 
l’ascension a été freinée par 
la blessure au genou, a connu 
une « dépression » de sa valeur 
marchande (18.3 millions 
d’euros). Dans ce classement, 
on retrouve deux autres « 
locaux ». Il s’agit de Hicham 
Boudaoui (6e/11.8 millions 
d’euros) ainsi que Mohamed 
Bachir Belloumi (10e/8.8 
millions d’euros).

Le dossier traîne depuis 
2021, il est sur le 
point d’être classé. 

Le long feuilleton de la mise 
en conformité des statuts de 
la Fédération algérienne de 
football devrait prendre fin le 
mois prochain, c’est du moins 
ce qu’on a appris hier d’une 
source proche de l’instance 
fédérale.
Ayant fait des interminables 
va-et-vient entre l’Algérie et 
Zurich, après de nombreuses 
retouches apportées tantôt par 
la FAF des fois par le MJS et 
surtout par la FIFA, la mouture 
des statuts de la fédération est 
désormais prête à se soumettre 
au vote de l’AGEX, d’ailleurs le 
président Sadi devrait exposer 
la mouture aux membres du 
Bureau fédéral dès la prochaine 
réunion du BF. Avant de 
convoquer une AGEX, cette 
dernière devrait se tenir durant 
le mois de novembre prochain, 
apprend-on de la même source. 
Après avoir reçu le feu vert 
nécessaire, la FAF est passée à 
la régularisation de la situation 

des ligues, puisque les ligues 
de tout le territoire national ont 
été saisies jeudi passé et ont 
reçu le feu vert pour tenir leurs 
AG électives. Le début sera 
par les ligues de wilaya, puis 
les ligues régionales, avant que 
les ligues inter-régions ne se 
soumettent aussi à la procédure. 
Cela mettra un terme à la 
gestion provisoire actuelle, qui 
a permis aux anciens présidents 
de prolonger leurs mandats, en 
attendant le signal de la FAF. Ce 
mois d’octobre sera donc riche 
en assemblées, il sera décisif 
pour les différentes ligues. 
Les prochains jours devraient 
connaître de nombreuses 
annonces, surtout celles des 
dates de ces assemblées. Les 
amoureux de la Ligue 1 Mobilis 
attendront particulièrement la 
date de l’AGE de la LFP qui 
devrait donner le coup d’envoi 
de la course vers le siège d’El-
Hamma. Pour l’instant, les 
échos laissent entendre que 
l’actuel président par intérim, 
Mohamed-Amine Mesloug, est 
le principal intéressé.
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Le Real Madrid accélère déjà pour le remplaçant 
de Dani Carvajal

Manchester United :
Erik ten Hag provoque une guerre interne

Grâce à un triplé de Lewandowski, le Barça cogne Alavés 
et reste leader

Victime d’une terrible 
blessure contre 
Villarreal, samedi soir, 

Dani Carvajal va manquer les 
prochains mois de compétition. 
Déjà limité à ce poste, le Real 
Madrid pourrait ainsi passer la 
vitesse supérieure pour une piste 
de longue date…
Une victoire et deux coups durs. 
Voilà comment résumer la soirée 
du Real Madrid. Ce samedi, 
les hommes de Carlo Ancelotti 
ont, certes, poursuivi leur série 
d’invincibilité en championnat 
en dominant Villarreal (2-0) 
mais le Mister peut regretter les 
blessures de Vinicius Jr, touché 
aux cervicales, et surtout Dani 
Carvajal. Sorti en larmes sur 
une civière, durement touché au 
genou droit, l’Espagnol a ainsi vu 
son diagnostic être publié par le 
club, ce dimanche et les nouvelles 
ne sont malheureusement pas 
bonnes. Le latéral madrilène 

souffre, en effet, de trois graves 
blessures : une rupture du 
ligament croisé antérieur, une 
rupture du ligament collatéral 
externe et une rupture du tendon 
poplitéal.
Absent pour les prochains 
mois et prochainement opéré, 
le joueur de 32 ans va ainsi 
grandement manquer aux 
champions d’Europe en titre. En 
état de choc, le Real Madrid ne 
dispose, à ce jour, que de Lucas 
Vázquez pour le poste de latéral 
droit alors qu’Eder Militao, 
Jesús Vallejo et Antonio Rudiger 
officient, eux, dans l’axe de la 
défense. Sur le côté gauche, Fran 
García et Ferland Mendy offrent, 
quant à eux, deux options au 
technicien italien. Pour autant, 
la longue absence de Dani 
Carvajal risque bel et bien de 
chambouler le prochain mercato 
des Merengues, et ce même si 
Florentino Pérez n’aime pas trop 

bouger en cours de saison pour 
ne pas déséquilibrer les budgets.

Trent Alexander-Arnold 
au Real dès cet hiver ?

Dans cette optique, Sport révèle 
dans son édition du jour que la 
Casa Blanca devrait accélérer, 
plus tôt que prévu, pour une 
piste de longue date. D’ores et 
déjà intéressé par le recrutement 
de Trent Alexander-Arnold l’été 
dernier, le Real pourrait ainsi ne 

pas attendre la fin de contrat du 
latéral anglais, lié à Liverpool 
jusqu’en juin 2025. Si une 
arrivée libre était jusqu’alors 
envisagée, la blessure de Carvajal 
a largement rebattu les cartes. 
Engagé sur différents tableaux, 
l’actuel deuxième de Liga serait 
donc prêt à dégainer une offre 
dès cet hiver pour le joueur des 
Reds.
Une offensive à venir qui 

permettrait, par ailleurs, au 
club de la Mersey de récupérer 
une indemnité. Dernièrement, 
Relevo affirmait, à ce titre, 
que les dirigeants madrilènes 
avaient officiellement débuté 
des discussions avec l’entourage 
du joueur. De son côté, Trent 
Alexander-Arnold n’a lui accepté 
aucune offre de prolongation 
de contrat avec Liverpool et 
patiente encore avant de prendre 
sa décision. Reste désormais 
à savoir si le droitier d’1m75 
sera libéré dès cet hiver par la 
formation anglaise ou rejoindra 
les Merengues librement dans 
quelques mois. Le Real Madrid 
- qui peut compter sur Jude 
Bellingham, grand ami du joueur, 
pour le convaincre de signer en 
Espagne - semble quoi qu’il en 
soit déterminé à l’idée d’avancer 
la date de son arrivée et ainsi 
compenser la longue absence à 
venir de Dani Carvajal…

En cas de mauvais 
résultat contre Aston 
Villa ce dimanche, Erik 

ten Hag pourrait être licencié 
de Manchester United. Son 
remplaçant a déjà été choisi par 
le board des Red Devils et cela a 
créé des tensions en interne.
Les critiques pleuvent sur Erik 
ten Hag. Manchester United 
est 14e du Championnat 
d’Angleterre et n’a plus gagné 
depuis le 17 septembre dernier, 
en League Cup, contre Barnsley 
(7-0). Depuis, les Red Devils ont 
enchainé trois nuls contre Crystal 
Palace (0-0), Twente (1-1) puis 

Porto en Ligue Europa (3-3), 
ainsi qu’une défaite humiliante 
contre Tottenham, à Old Trafford 
(0-3). Des résultats plus que 
décevants pour le nouvel homme 
fort, Jim Ratcliffe, qui a dépensé 
encore plus de 200 M€ sur le 
mercato estival.
«Je ne pense pas à un départ. 

Nous avons tous pris la décision 
cet été de rester ensemble, en 
tant que propriétaire, en tant que 
groupe de direction. Nous avons 
également pris la décision de ce 
que nous devons améliorer et de 
la manière dont nous voulons 
construire une équipe. Mais 
nous savions que cela prendrait 
du temps», analysait le coach 
néerlandais. Ce dimanche, 
Manchester United se déplace 
sur la pelouse d’Aston Villa 
pour le compte de la 7e journée 
de Premier League et la presse 
anglaise annonce pourtant 
qu’Erik ten Hag sera surement 

limogé en cas de nouvelle défaite 
à l’issue de ce match.
Tension entre Van Nistelrooy 

et Ten Hag
On apprenait alors que le 
board mancunien cherchait à le 
remplacer et les noms de Simone 
Inzaghi et Gareth Southgate 
avaient été cités. Mais d’après 
les informations du Mirror, Ruud 
van Nistelrooy, actuel adjoint de 
Manchester United, se verra offrir 
le poste à titre intérimaire si Ten 
Hag était licencié. Cependant, 
Van Nistelrooy s’inquiète d’être 
considéré comme l’homme qui a 
trahi Erik ten Hag puisque cette 

situation ne plairait pas à l’ex-
coach de l’Ajax.
La publication anglaise précise 
qu’il existe une certaine tension 
du côté de Ten Hag à ce sujet, car 
Van Nistelrooy aurait été recruté 
par INEOS en tant qu’adjoint 
pour assurer la suite de son 
compatriote, lui qui a déjà connu 
une expérience d’une saison avec 
le PSV Eindhoven. Le climat est 
très tendu du côté de Manchester, 
alors que Jim Ratcliffe, qui a 
refusé d’évoquer un licenciement 
d’Erik ten Hag, cherche déjà 
une alternative viable pour l’été 
prochain.

Battu par Osasuna le week-
end dernier en Liga (4-2), 
le Barça s’est remis la tête 

à l’endroit ce dimanche. Grâce 
à un triplé de Lewandowski, et 
un Raphinha XXL, les Catalans 
ont balayé Alavés (3-0) et restent 
leaders du championnat, même s’il 
y aura des choses à redire sur la 
défense.
Il n’existe pas vraiment de morale 
dans le football, seulement des 
victoires ou des défaites qui 
orientent les raisonnements. Et 

cette nouvelle partition offensive 
du Barça ce soir, face à Alavés, 
devrait conforter les joueurs 
d’Hansi Flick dans l’idée qu’il 
faudra compter sur eux dans la 
course au titre cette saison, même 
s’il y aura aussi des choses à 
redire sur la défense du soir. Une 
semaine après leur premier revers 
en championnat face à Osasuna 
(4-2), les Blaugrana ont réduit en 
miettes de pauvres Babazorros (0-
3), déjà mis devant leurs limites 
face à Getafe le week-end dernier.
En débarquant avec la bouée et 
les brassards, leur entraîneur Luis 
García Plaza pensait au moins 
limiter la casse face à la meilleure 
attaque du championnat, mais la 
mécanique s’est vite déréglée. 
Grâce au pied gauche toujours 
aussi sûr de Raphinha, et au jeu de 
tête toujours aussi destructeur de 
Lewandowski, les Blaugrana n’ont 
eu besoin que de sept minutes 

pour trouver la clé sur coup de 
pied arrêté (0-1, 7e). Il n’en fallait 
que quinze de plus pour que le 
duo vienne éteindre le courant de 
l’Estadio Mendizorrotza. Parti de 
sa moitié de terrain, le Brésilien 
humiliait Abqar d’une feinte de 
corps et adressait un service étoilé 
au Polonais, après avoir parcouru 
plus de 70 mètres (0-2, 22e)

Lewandowski voit triple, 
Raphinha meilleur Barcelonais

Comme l’appétit vient en 
mangeant, Lewandowki s’offrait un 
12e but en Liga, de quoi conforter 
plus que jamais sa place tout en 
haut du classement des buteurs. 
Cette fois, il pouvait remercier 
Pedri, dont la passe déclenchait 
le décalage au départ de l’action, 
et à Eric García - entré à la place 
du malheureux Ferran Torres, 
sorti sur blessure à la 4e minute 
-, qui le trouvait astucieusement 
entre les deux défenseurs centraux 

pour qu’il puisse conclure d’une 
frappe croisée (0-3, 32e). Si 
souvent prompt à éclairer les 
soirées barcelonaises ces derniers 
temps, le capitaine Raphinha était 
même proche d’être triple-passeur 
décisif pour le presque quadruplé 
de Robert Lewandowski, mais 
le Polonais était trop court sur 
son centre (43e). Pedri, lui, 
loupait complètement sa reprise 
après un service téléguidé de 
Yamal au second poteau (45+4e). 
Evidemment, du côté de Barcelone, 
ce match a permis de rappeler que 
le danger pouvait venir de tous 
les côtés en attaque, et même de 
l’entrant Ansu Fati, pas loin de 
marquer par deux fois, mais à 
chaque fois écœuré par Sivera en 
seconde période.
Néanmoins, il a aussi mis 
Hansi Flick devant les carences 
promenées par sa défense cet après-
midi. En attendant que Wojciech 

Szczęsny soit opérationnel, Iñaki 
Peña a confirmé qu’il était un solide 
numéro 2, mais certainement pas 
un bon numéro 1. Quant à Cubarsi, 
il a montré qu’il était encore 
parfois trop vert dans la gestion 
de certaines situations, comme 
sur ce but refusé à Toni Martinez 
pour un hors-jeu préalable (45e), 
alors qu’un second a été refusé en 
fin de match. Baldé et Fort, eux, 
ont souvent tiré la langue face à 
Vicente et Conechny… Ce soir, 
Alavés a eu beaucoup de situations, 
mais heureusement pour le Barça, 
trop peu d’occasions, la faute à une 
maladresse technique permanente 
qui lui a fait toucher les montants 
à trois reprises. Hansi Flick aura 
toute la trêve pour se faire des 
noeuds au cerveau et trouver 
des solutions. Mais en attendant, 
Barcelone reste quand même 
leader, avec trois points d’avance 
sur le Real Madrid.
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En Bref...Ford annonce une version hybride 
de son mythique van Nugget

Préparez-vous au changement 
Facebook veut vous faire sortir de votre bulle

Les drones prennent une 
importance de plus en plus 
stratégique pour les militaires. 
Ils commencent même à envahir 
la stratosphère, comme en 
témoigne ce nouveau modèle 
de l’armée américaine, conçu 
par AeroVironment, capable de 
voler pendant des mois avec une 
charge lourde. Il vient de réussir 
son premier vol test.
AeroVironment vient de tester un 
nouveau drone stratosphérique 
solaire, développé pour l’armée 
américaine. Il s’agit d’une 
nouvelle version de son drone 
Sunglider, baptisé Horus A. 
Selon le constructeur, il est 
capable de voler pendant des 
mois dans la stratosphère, en 
transportant une charge de 
68 kilos, avec une puissance 
disponible de 1,5 kW.
« Au cours de ce récent vol Horus 
A, nous avons démontré notre 
capacité à transporter plusieurs 
charges utiles pour le ministère 
américain de la Défense 
(DoD) et à transmettre des 
données en temps réel, faisant 
ainsi progresser la viabilité 
du système Haps pour les 
applications gouvernementales 
», a déclaré le AeroVironment.
Un drone de surveillance et un 
relais pour des essaims de petits 
drones
Pendant ce vol d›essai, le 
Horus A a opéré un radar à 
synthèse d›ouverture (RSO) 
et une radio de réseau Mesh 
de qualité tactique. Le drone a 
également réussi à manœuvrer 
dans des conditions météo 
difficiles et turbulentes, avant 
de se poser en toute sécurité. 
Il sera équipé de systèmes 
de télécommunications, de 
positionnement, navigation 
et timing garantis (APNT), 
ainsi que de veille spatiale, 
de surveillance et de 
reconnaissance. Cela lui 
permettra notamment de guider 
des essaims de petits drones, 
comme le Switchblade 600 
d›AeroVironment.
L›armée américaine s›intéresse 
beaucoup aux plateformes de 
haute altitude (Haps), qui sont 
à mi-chemin entre les drones 
classiques et les satellites, et 
qui fournissent avant tout des 
services de surveillance et un 
relais de télécommunications. 
Elle a déjà testé des modèles 
d›autres constructeurs, comme 
le Zephyr d’Airbus ou encore le 
Phasa-35 de BAE System.

Le monde du van de 
loisirs et du camping-car 
aborde lui aussi le virage 

de la transition énergétique 
avec l’adoption de nouvelles 
motorisations plus respectueuses 
de l’environnement.
Ford dévoile une nouvelle 
génération de son célèbre 
camping-car Transit Custom 
Nugget. Ce modèle, fruit de la 
collaboration avec Westfalia, 
apporte une touche de modernité 
avec l’ajout d’une motorisation 
hybride rechargeable.
Un van moderne et polyvalent 

pour l’aventure
Conçu pour les amateurs 
d›aventure, le van offre une 

grande polyvalence grâce à 
son aménagement intérieur 
multizone. L›espace est organisé 
pour que les passagers puissent 
cuisiner, dormir et se détendre 
sans se gêner. Les innovations 
incluent aussi un toit solaire en 
option, permettant d›alimenter 
les équipements ou de recharger 
la batterie auxiliaire lors des 
voyages prolongés.
Le Ford Nugget est équipé des 
dernières technologies pour 
améliorer le confort à bord. Le 
système d›infodivertissement 
SYNC4, accompagné d›un 
écran tactile de 13 pouces et 
de la connectivité 5G, permet 
de rester connecté partout. Les 
options de sécurité sont aussi au 

rendez-vous avec l›assistance 
au freinage en marche arrière et 
une caméra à 360°. Ces avancées 
technologiques facilitent les 
manœuvres tout en garantissant 
la sécurité des occupants.
Une motorisation hybride pour 
plus de liberté
La grande nouveauté de cette 
version est l’introduction 
de la motorisation hybride 
rechargeable. Ce PHEV, inspiré 
du moteur du Ford Kuga, associe 
un bloc essence de 2,5 litres à une 
batterie de 11,8 kWh, permettant 
une conduite entièrement 
électrique sur quelques dizaines 
de kilomètres. Cette solution est 
idéale pour circuler en milieu 
urbain ou pour s’aventurer dans 

des zones reculées sans émettre 
de pollution.

D’ailleurs, pour les amateurs 
de tout-terrain, Ford propose 
également une version à 
transmission intégrale. Ce 
modèle est équipé d’une 
suspension arrière indépendante 
qui améliore le confort et la 
maniabilité, même sur des 
terrains difficiles. Il ne tardera 
pas à être suivi par d’autres 
modèles concurrents sur base 
de Mercedes électrique ou de 
Volkswagen Transporter. Ce 
dernier est disponible en version 
hybride et électrique.

Facebook ajoute plusieurs 
nouvelles fonctionnalités visant 
à faire sortir les utilisateurs de 
leur bulle sociale. Un nouvel 
onglet à la TikTok est aussi 
intégré.
Les réseaux sociaux sont souvent 
critiqués pour leurs algorithmes 
qui enferment les utilisateurs 
dans une bulle, rendant difficile 
l›accès à des contenus et à des 
opinions différents.

La dernière mise à jour de 
Facebook devrait permettre de 
s›extirper un peu plus facilement 
de cette bulle.
Facebook s›inspire de TikTok
Facebook teste un nouvel 
onglet « Explorer », qui a le 
même rôle que sur Instagram. Il 
s›agit d›une page personnalisée 
permettant de découvrir des 
contenus relatifs à vos centres 
d›intérêt, mais de comptes qui 

ne font pas partie de vos cercles. 
On y retrouve notamment des 
photos et vidéos partagées par 
« de vraies personnes et des 
communautés d›experts » ainsi 
que des conseils de voyage ou 
des tutoriels utiles pour la vie de 
tous les jours.
Le réseau social se dote aussi 
d›un onglet inspiré du« Pour 
vous » de TikTok. Nous avons 
donc affaire à un flux vidéo en 
plein écran, qui diffuse aussi 
bien des formats courts, longs, 
et même des vidéos en direct. 
Celui-ci est alimenté par un 
algorithme de recommandations 
puissant, qui a justement fait la 
force de TikTok.
Messenger n›est pas oubliée
Facebook annonce également 
un onglet « Local », qui affiche 
des recommandations qui 
reposent sur la localisation de 
l›utilisateur. Celui-ci regroupe 
des contenus de la Marketplace, 
des groupes locaux et des 
événements pour disposer en 
un unique endroit de tout ce 

qu›il se passe autour de vous. 
Pour l›instant, cette fonction 
est seulement activée dans dix 
villes aux États-Unis.

Si vous pensiez que Facebook 
était déjà une usine à gaz, la 
situation ne va donc pas aller 
en s›arrangeant. L›idée est de 
suivre le rythme imposé par 
TikTok, qui a changé la donne 
dans le secteur des réseaux 
sociaux.

Messenger n›est pas en reste, 
l›application obtenant une 
fonctionnalité « Communautés 
». Comme sur Discord, on peut 
y créer des salons de discussion 
réservés à une thématique pour 
un ensemble d›utilisateurs 
définis : une classe d›école, des 
collègues de travail, un groupe 
d›amis… Le tout sans avoir 
besoin de compte Facebook.
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Si certains aliments 
sucrés et acides sont 
néfastes pour les dents, 

d’autres, au contraire, leur sont 
bénéfiques. Le point avec le Dr 
Kévin, chirurgien-dentiste star 
des réseaux sociaux et auteur de 
«L’incroyable pouvoir de vos 
dents».
Aujourd’hui, chacun le sait, 
l’alimentation a un impact 
primordial sur la santé. Qu’il 
s’agisse de celle de notre 
microbiote intestinal, de notre 
peau, de nos cheveux ou encore 
de l’état de notre moral et de…
nos dents. Et oui, « la santé 
des dents, ça passe aussi par 
l’assiette », rappelle le Dr Kévin, 
chirurgien-dentiste star des 
réseaux sociaux dans un chapitre 
intitulé Des aliments pertinents 
pour vos dents dans son dernier 
ouvrage L’incroyable pouvoir 
de vos dents (Editions Leduc). 
Car ce sont les aliments qui 
participent à la formation de la 
plaque dentaire qui déminéralise 
les dents en attaquant l’émail.
Ainsi, si des aliments sucrés 
comme les bonbons et les biscuits 
et des boissons sucrées et/ou 
acides comme les jus de fruits, 
les sodas et le café, risquent 
d’abîme les dents (on parle 

même d’aliments cariogènes), 
d’autres, au contraire, leur sont 
bénéfiques.
On parle alors d’aliments « 
cariostatiques ». Ces derniers « 
jouent un rôle protecteur pour 
vos dents, en aidant à éliminer 
les acides et les bactéries, et 
en stimulant la production de 
salive », explique le Dr Kévin. 
Lesquels sont-ils ?

Les produits laitiers
Le lait, les yaourts sans sucre et le 
fromage sont de « bonnes sources 
de calcium », « un minéral 
important pour la bonne santé 
des dents », déclare le Dr Kévin. 
Ce dernier est particulièrement 
élogieux envers le fromage. En 
effet, « de nombreuses études 
ont souligné son action anti-
caries ». Cela peut s’expliquer 
de diverses manières. Tout 
d’abord, le fromage contient des 
corps gras qui forment un film 
de protection sur les dents. Mais 
il regorge également de caséine, 
une protéine qui augmente le 
PH de la bouche, produisant là 
encore un filtre contre les caries. 
Enfin, il permet de diminuer 
l’acidité buccale à la fin des 
repas. Le fait d’en manger 
après le plat principal permet 
également de bien souvent sauter 

la case dessert, évitant ainsi des 
aliments sucrés beaucoup plus 
néfastes pour les dents.

Les légumes verts
Dépourvus de sucre et d’acidité, 
les légumes verts sont riches 
en vitamines et minéraux, 
« importants pour la bonne 
santé des dents », rappelle le 
Dr Kévin. « Pensez aussi aux 
pommes, carottes, poivrons et 
cèleri-branche, consommés crus, 
qui stimulent la mastification 
et donc la production de salive. 
»  Or la salive aide à réguler 
naturellement l’acidité dans 
notre bouche. Sa fonction de 
nettoyage empêche les attaques 
de restes alimentaires et les 
agressions acides sur l’émail des 
dents et les gencives.

Le poisson
Le praticien recommande 
également de se lâcher sur le 
poisson, une « excellente source 
de fluor, un minéral, qui, comme 
on le sait, renforce l’émail et 
aide à lutter contre les caries ».

L’eau
Après chaque repas, buvez un 
verre d’eau, pour bien vous 
hydrater mais également pour 
éliminer les derniers débris 
alimentaires de votre bouche.

Une étude vient d’évaluer 
pour la première fois les 
avantages du jeûne intermittent 
chez les patients prenant des 
médicaments pour soigner le 
syndrome métabolique.
Des repas riches en sucre, en 
sel et en graisses, ainsi qu’un 
mode de vie de plus en plus 
sédentaire, ont contribué à 
l’augmentation du taux de 
syndrome métabolique. Cette 
association de plusieurs troubles 
est liée à la présence d’un excès 
de graisse à l’intérieur du ventre. 
Les personnes qui en souffrent, 
explique l’Institut national de la 
santé et de la recherche médicale 
(Inserm), présentent plusieurs 
anomalies des taux de sucre et 
de lipides dans le sang, ou d’une 
hypertension artérielle. Résultat 
: un risque élevé d’une foule de 
maladies.
Pour inverser cette tendance, les 
recommandations classiques ont 
donné des résultats décevants. 
Mais d’après une nouvelle étude 
publiée par la revue Annals of 
Internal Medicine et relayés par 
Eurekalert, le jeûne intermittent 

pourrait offrir une approche plus 
accessible à un large éventail 
de patients, y compris ceux qui 
prennent déjà des médicaments.
« Contrairement aux 
médicaments coûteux qui 
nécessitent une utilisation à vie, 
l’alimentation restreinte dans le 
temps est un simple changement 
de mode de vie qui n’entraîne 
pas d’effets secondaires et peut 
être maintenu indéfiniment », 
explique Emily Manoogian, 
première auteure de l’étude et 
scientifique au laboratoire de 
Panda à Salk. « Les patients 
apprécient le fait qu’ils n’ont 
pas à changer ce qu’ils mangent, 
mais seulement le moment où 
ils mangent. »

 Une diminution de 3 à 4 % 
du poids corporel avec un 

jeûne intermittent
Pour ce nouvel essai clinique, 
baptisée TIMET, 108 
adultes atteints du syndrome 
métabolique ont été répartis 
au hasard dans un groupe 
pratiquant le jeûne intermittent, 
ou dans un groupe témoin. Le 
groupe de jeûne intermittent a 

montré une diminution de 3 à 4 
% du poids corporel, de l’indice 
de masse corporelle (IMC) et de 
la graisse abdominale du tronc, 
un type de graisse étroitement 
lié aux maladies métaboliques, 
sans perte significative de masse 
musculaire maigre.
Les protocoles d’alimentation 
ont été personnalisés en fonction 
des habitudes alimentaires, des 
horaires de sommeil et de réveil, 
ainsi que des engagements 
personnels de chaque 

participant. Les meilleurs 
résultats ont été obtenus chez les 
patients ayant réduit leur fenêtre 
d’alimentation à huit à dix 
heures par jour, commençant au 
moins une heure après le réveil 
et se terminant au moins trois 
heures avant d’aller dormir.
«En mangeant dans un temps 
limité, nous réengageons la 
sagesse naturelle du corps»
« Notre corps traite en fait les 
sucres et les graisses de manière 
très différente selon l’heure 

de la journée », explique le 
professeur Satchidananda, 
co-auteur de l’étude. « En 
mangeant dans un temps limité, 
nous réengageons la sagesse 
naturelle du corps et exploitons 
ses rythmes quotidiens pour 
restaurer le métabolisme et 
améliorer la santé. »
Cette étude s’ajoute à un 
nombre croissant de preuves 
soutenant l’utilisation du jeûne 
intermittent comme intervention 
pratique et peu coûteuse pour 
améliorer la santé. Les résultats 
suggèrent que les professionnels 
de santé pourraient envisager de 
recommander cette intervention 
aux patients atteints du 
syndrome métabolique en 
complément des traitements 
existants, bien que des études 
à long terme supplémentaires 
soient nécessaires, précisent les 
chercheurs.

voici les aliments à privilégier pour prendre soin 
de vos dents

Le jeûne intermittent serait encore plus efficace 
chez les personnes qui prennent ce médicament
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Nous dormons moins et moins 
bien. Or, avoir des nuits trop 
courtes accélère la dégradation 
cutanée, quand bien même on 
cherche à entretenir sa peau. Est-
il possible de contrecarrer les 
effets sur la peau d’un mauvais 
sommeil ?
Les motifs qui nous font passer 
une mauvaise nuit sont légion. 
Au réveil, le résultat est là : traits 
froissés et teint brouillé par la 
déshydratation, cernes et poches 
marqués à cause d’une mauvaise 
circulation, imperfections 
ou rougeurs, signes d’une 
inflammation interne…
« L’expression des gènes 
humains a un fonctionnement 
circadien de 24 heures calqué 
sur le cycle de la Terre autour 
du soleil, alternant phases 
de jour et de nuit. Différents 
rythmes physiologiques et 
comportementaux sont engagés 
(métabolisme, sommeil, 
température corporelle, pression 
artérielle, mais aussi les fonctions 
endocriniennes, immunitaires, 
cardio-vasculaires et rénales) 
», rappelle le Dr Sapène, 
pneumologue, spécialiste des 
maladies respiratoires.

Mal dormir et vieillir vite : 
une relation de cause à effet

Certaines hormones, comme 
la mélatonine ou l›hormone de 
croissance (somatropine), ne sont 
sécrétées que pendant le sommeil 
profond. Par conséquent, si 
le sommeil est mauvais, les 
équilibres hormonaux le sont 
également.
Le médecin le constate chaque 
jour dans son cabinet : « Moins les 
patients dorment efficacement, 
plus ils sont marqués. » Cela 
s›explique par l›incapacité des 
gènes - et en particulier les gènes 
horloges (ou « clock genes ») - 
à gérer la synchronisation des 
différentes fonctions de la peau 
après une mauvaise nuit. Si leur 
santé le préoccupe davantage, le 
Dr Sapène entend « les patients, 
notamment les jeunes femmes, 
qui veulent agir aussi pour 
conserver leur beauté (peau 
tonique, phanères actifs et sains, 
silhouette fine… ). »
Des effets qui se voient dès la 
première «mauvaise» nuit
« Les effets d›un manque de 
sommeil sont visibles dès la 
première nuit cauchemardesque, 

avec moins de sébum, plus de 
perte insensible en eau et une 
circulation sanguine au ralenti. 
Après une semaine environ, la 
perte d› élasticité de la peau 
diminue de manière flagrante. 
Par ailleurs, on s› aperçoit vite 
que, fragmenté ou insuffisant, le 
sommeil engendre des réactions 
en cascade qui impactent 
directement le vieillissement », 
indique la Dre Nadine Pernodet, 
en charge de la R&D chez Estée 
Lauder.
Il y a plus de 10 ans, la marque 
s›associait à la Case Western 
Reserve University (États-Unis) 
dans une étude sur l›impact 
d›un sommeil de mauvaise 
qualité sur la peau. « Mais très 
en avance sur son temps, Mme 
Lauder a lancé le premier sérum 
réparateur de nuit de l›industrie 
en 1982, développant au passage 
le concept de “soins de nuit” », 
ajoute la Dre Pernodet.
On sait aussi que la fonction 
barrière de la peau est environ 
25 % moins efficace face 
aux agressions (pollution, 

UV, microbes et virus, 
soins irritants… ) et que des 
phénomènes de glycation très 
inflammatoires étaient générés. 
Or, le stress oxydatif agit sur le 
vieillissement cutané à travers 
la destruction du collagène et 
du réseau d›élastine. Un terrain 
propice à la déshydratation, 
la formation de rougeurs ou 
irritations (psoriasis ou eczéma) 
et à l›installation des marques de 
vieillissement (ridules et rides, 
taches, relâchement cutané).

Aucun produit de beauté ne 
peut remplacer une nuit de 

qualité
Les cosmétologues s›intéressent 
donc à la façon dont on 
peut améliorer les processus 
physiologiques nocturnes et 
contrecarrer les effets d›un 
mauvais sommeil. Nous 
fonctionnons au rythme de la 
chronobiologie, dont la beauté 
a tout intérêt à s›inspirer pour 
performer. À la clé, des soins 
- crèmes, sérums, masques - 
et appareils de technobeauté 
qui boostent ou réparent les 

défaillances du système cutané. 
En somme : « Protéger de 
l›oxydation cellulaire le jour et 
œuvrer à un “reset” nettoyant des 
déchets organiques et restaurer 
les protéines et les lipides la nuit, 
pour booster la production de 
collagène et d›élastine », résume 
la Dre Pernodet.
Mais « qu›on se le dise : aucun 
produit de beauté, aussi cher 
et luxueux soit-il, ne saura 
remplacer l›action primordiale 
d›un sommeil de qualité », 
déclare le Dr Sapène. Est-
ce à dire qu›il faille jeter aux 
oubliettes nos crèmes ? Pas 
forcément ! Pour le médecin, 
l›urgent est de « comprendre 
pourquoi on dort mal et d›agir en 
conséquence. »
« (S›)investir pour son bien-
être devrait passer en priorité, 
surtout quand on n›a pas un 
budget illimité », argue-t-il. 
Malgré tout, et en complément, 
la cosmétique présente de bons 
atouts. Booster l›hydratation et le 
renouvellement cellulaire paraît 
approprié quand on sait que mal 
dormir génère déshydratation 
et accumulation de cellules 
mortes sur la surface de la peau. 
Aujourd›hui, on sait que certains 
actifs, à l›instar de la carnosine 
ou de la mélatonine, jouent 
un vrai rôle sur la cosmétique 
régénérante. La seconde, outre 
son action sur l›endormissement 
lorsqu›elle est ingérée, agit 
aussi sur la stimulation des 
protéines de longévité (sirtuines, 
ubiquinones, klotho… ) 
lorsqu›elle est directement 
synthétisée par la peau.

Les cheveux ont besoin 
d’une routine détox, 
comme la peau, pendant 

les changements de saison. Suivez 
ces trois étapes pour retrouver 
une crinière saine et revitalisée.
Vos cheveux sont ternes, secs, 
cassants…ils manquent d’éclat 
et de vitalité ? Une cure détox 
leur fera le plus grand bien, 
notamment en cette période 
de changement de saison. 
L’automne est le moment idéal 
pour remettre les compteurs à 
zéro et se préparer au mieux 
pour affronter les premières 
fraîcheurs.
« La détox capillaire est un 
rituel essentiel pour des cheveux 
revitalisés. Ce processus complet 
vise à purifier, nourrir et restaurer 
les cheveux et le cuir chevelu. 

Elle peut être particulièrement 
bénéfique après des périodes de 
stress environnemental, pour 
retrouver des cheveux sains », 
explique Nour Tahmi, chargée de 
développement R&D chez René 
Furterer, dans un communiqué 
de presse des laboratoires Pierre 
Fabre . La détox capillaire se 

décline en trois phases :
Étape 1 : Laver et clarifier

Cette étape permet d’éliminer 
les résidus de produits coiffants 
et de pollution qui s›accumulent 
sur les cheveux. Le Shampoing 
Détox à la Menthe aquatique 
Bio de Klorane, qui nettoie en 

profondeur, permet de détoxifier 
le cuir chevelu et éliminer les 
particules polluantes. Il fait partie 
des produits phare, conseillés 
par les experts. Mais « ce type 
de shampoing ne doit être utilisé 
qu›occasionnellement, pour 
éviter d›assécher les cheveux », 
rappelle Nour Tahmi.

Étape 2 : Exfolier le cuir 
chevelu

Un gommage capillaire est 
également nécessaire pour 
éliminer les cellules mortes 
qui, lorsqu’elles s’accumulent, 
provoquent des déséquilibres 
du cuir chevelu. Le gommage 
permet aussi de stimuler la 
circulation sanguine et favoriser 
une meilleure absorption des 
nutriments par les racines. Nour 
Tahmi conseille le gommage 

Head Spa de René Furterer, 
conçu pour purifier le cuir 
chevelu.

Étape 3 : Hydrater et réparer

Enfin, l’étape ultime consiste à 
hydrater et réparer les longueurs 
avec un masque. Contrairement 
aux idées reçues, détox capillaire 
ne rime pas forcément avec 
peu de produits. Les longueurs 
ont besoin de soins. « Surtout 
qu’après le nettoyage en 
profondeur, vos cheveux sont 
prêts à absorber un maximum 
de bienfaits. Un masque riche 
en agents nutritifs et hydratants 
est essentiel pour restaurer leur 
douceur et leur élasticité », 
assure Nour Tahmi.

3 Étapes pour une détox capillaire réussie

Pourquoi vieillit-on plus vite quand on dort mal



Le film «Youm» du réalisateur 
Bahreini Ahmed Akbar a ouvert, 
samedi soir, le concours des 
courts métrages, dans le cadre du 
Festival international d’Oran du 
film arabe FIOFA, qui réunit 14 
œuvres de cette catégorie pour le 
prix du «Wihr d’or».

Ce film en noir et blanc traite, 
en 6 minutes, de la solitude 
d’un homme âgé de 70 ans et de 
l’étroitesse de sa réalité, restant 
piégé dans son passé, pendant que 
le monde qui l’entoure change, 
mais les séquences restantes 
de son passé disparaissent les 
unes après les autres, le brisant 
davantage avec la disparition de 
chaque pièce.

Le réalisateur Ahmed Akbar, 

lauréat de plusieurs prix locaux 
et internationaux, a déclaré lors 
du débat qui a suivi la projection 
du film qu’il souhaitait mettre en 
lumière la difficulté de la vie des 
personnes âgées vivant seules, 
même dans les choses les plus 
simples, notamment avec le départ 
des amis et des connaissances les 
unes après les autres.

Ahmed Akbar a à son actif trois 
autres courts métrages, qui sont 
«calendrier» (2018), «vitrine» 
(2019) et «paix» (2021).

La même soirée a vu la projection 
du film algérien «Kora» (ballon) 
du réalisateur Malek Saifi, qui 
montre, à travers son film en 
langue tamazight, une journée 
ordinaire dans un village de la 

région de Kabylie, au cours de 
laquelle le Tadjmaat (réunion qui 
décide des affaires du village) 
a eu lieu, tandis qu’un ballon 
avec lequel jouent deux enfants 
«s’invite» à la séance.

Avant le film « Kora», Malek Saifi 
a réalisé un autre court métrage 
intitulé «Ginger» (Maquillage) 
en 2011, et écrit actuellement 
un long métrage intitulé «Une 
histoire algérienne».

Le troisième film présenté en 
compétition dans la même 
catégorie, «Lini Africa» du 
Tunisien Marwan Labib, dont les 
événements se déroulent à Tripoli 
en 2013, raconte, en 30 minutes, 
l’histoire d’un prêtre qui engage 
un passeur local pour rechercher 

un groupe de migrants africains 
bloqués en plein désert libyen.

La projection de ce film au 
Festival est la première au niveau 
arabe, a souligné son réalisateur, 
affirmant que le film met en 
exergue des histoires d’immigrés 
africains dans le désert libyen avec 
des scènes d’espoir et de survie, 
exprimant différents aspects de 
la psychologie humaine face aux 
défis.

Le film «Transit» de l’Irakien 
Baker Rabiai a également été 
projeté, mettant en lumière 
Yaqoub, qui travaille au service 
des statistiques d’un hôpital, 
chargé de répondre aux appels 
des familles des victimes qui se 
renseignent sur les personnes 

disparues pendant la guerre. Ces 
appels lui causent des états de 
colère, de tristesse, d’anxiété et 
de sympathie pour les familles 
des victimes.

Quant au dernier film projeté lors 
de cette séance, «Votre Père... 
Probablement», des frères Sidi 
Mohamed et Tayeb Alaoui, 
des étudiants mauritaniens 
racontent l’histoire d’une jeune 
fille impliquée dans un accident 
et comment ses parents, en 
particulier son père, ont géré 
cette situation d’une manière 
plus flexible que ce à quoi elle 
s’attendait.

RZA, le fondateur du Wu-Tang 
Clan, passe du rap à la musique 
classique. Pour son nouvel album, 
la légende du hip hop se lance dans 
une nouvelle aventure musicale. 
Il conçoit un ballet et un album de 
musique classique étonnamment 
traditionnelle intitulé « A Ballet 
Through Mud», un ballet à travers 
la boue.

« En vieillissant, en tant qu’artiste, 
mes limites deviennent plus 

artistiques que confinées dans une 
boîte. Et je me suis dit : « C’est ce 
que je dois faire. Je vais devenir 
danseur. Mais cette fois, ce ne 
sera pas avec des platines. Ce sera 
avec l’orchestre. C’est comme 
pour ce concert. Je me suis dit : 
« D’accord, je vais faire ça. Mais 
je voulais faire une version courte 
parce que je veux essayer mon 
ballet. Tony a dit d’accord. Ça 
peut marcher. J’ai donc dit : « J’ai 

besoin de danseurs, j’ai besoin 
d’une chorale. J’ai besoin d’une 
chorale. J’ai besoin de tout ça. Et 
nous avons réussi. Nous avons 
obtenu tous les éléments dont 
nous avions besoin », a expliqué 
RZA.

C’est en se replongeant dans 
ses carnets de notes pendant la 
pandémie que RZA, né Robert 
Diggs a mis la main sur d’anciens 
textes et idées de films.

En parcourant les livres, il a 
remarqué une série de raps 
narratifs. Il a alors commencé à 
pianoter sur son clavier, et à créer 
des mélodies qui correspondaient 
aux émotions de l’une de ses 
comptines.

« La première intention est que 
quelqu’un l’écoute, traverse 
l’histoire qu’elle lui raconte dans 
son propre esprit et l’apprécie. 
C’est la première chose. C’est 

un cadeau. Je l’ai créé. Je pense 
que d’autres personnes devraient 
jouer avec. J’adorerais qu’un 
lycée s’en empare, la joue, la 
danse et la partage. Ce serait 
formidable. J’aimerais qu’elle 
soit jouée dans les lycées ou par 
les étudiants de première année à 
l’université, ou dans des endroits 
où les jeunes peuvent l’exprimer 
et la ressentir.», a ajouté l’artiste.

Dans une décision qui 
marque un tournant 
significatif pour le monde 

littéraire africain, la Fondation 
Orange, émanation du géant 
français des télécommunications, 
a annoncé la fin de son prestigieux 
prix littéraire en Afrique. Cette 
décision s’inscrit dans le cadre 
d’un désengagement plus large 
de ses actions en faveur de la 
littérature, notamment sur le 

continent africain, mettant ainsi 
un terme à une collaboration 
fructueuse qui a duré plusieurs 
années.

Une histoire d’amour qui 
s’achève

Depuis sa création, le prix 
littéraire de la Fondation Orange 
en Afrique s’était imposé comme 
un tremplin majeur pour les 
auteurs africains émergents. En 

six éditions, de 2019 à 2024, 
ce prix a contribué à mettre en 
lumière une nouvelle génération 
d’écrivains, offrant une visibilité 
internationale à des voix 
littéraires diverses et novatrices 
du continent.

La relation entre la Fondation 
Orange et la littérature africaine 
peut être qualifiée de véritable 
histoire d’amour. Ce partenariat 
a non seulement permis de 
découvrir de nouveaux talents, 
mais a également joué un rôle 
crucial dans la promotion de la 
diversité culturelle et linguistique 
de l’Afrique sur la scène littéraire 
mondiale.

Un changement de cap 
stratégique

La décision de mettre fin à ce prix 
littéraire s’inscrit dans un contexte 
de réorientation stratégique de 
la Fondation Orange. L’arrivée 
d’Hafida Guenfoud à la tête de 
la direction du mécénat et de 
la Fondation, il y a un peu plus 

d’un an, semble avoir catalysé ce 
changement de cap. Venant de la 
Société Générale, une institution 
bancaire majeure, Guenfoud 
apporte probablement une 
nouvelle vision et de nouvelles 
priorités pour les activités 
philanthropiques du groupe.

Les implications pour la scène 
littéraire africaine

Cette décision soulève des 
questions importantes sur 
l’avenir du soutien aux écrivains 
africains et sur la place de la 
littérature dans les stratégies de 
mécénat des grandes entreprises. 
Le retrait de la Fondation Orange 
laisse un vide significatif dans le 
paysage des prix littéraires dédiés 
à l’Afrique, qui jouent un rôle 
crucial dans la reconnaissance et 
la diffusion des œuvres d’auteurs 
du continent.

Vers de nouvelles formes de 
soutien ?

Alors que la Fondation Orange se 

retire, il est légitime de s’interroger 
sur les alternatives qui pourraient 
émerger pour continuer à soutenir 
et promouvoir la littérature 
africaine. D’autres acteurs, qu’ils 
soient institutionnels, privés ou 
issus de la société civile, seront-
ils prêts à prendre le relais pour 
maintenir cette dynamique 
essentielle à la vitalité culturelle 
du continent ?

La fin du prix littéraire de la 
Fondation Orange en Afrique 
marque indéniablement la fin 
d’une époque. Ce désengagement 
invite à une réflexion plus large 
sur les modalités de soutien à 
la création littéraire en Afrique 
et sur le rôle des entreprises 
dans la promotion de la culture. 
Alors que se tourne cette page, le 
monde littéraire africain se trouve 
face à de nouveaux défis, mais 
aussi à de nouvelles opportunités 
pour réinventer les formes de 
reconnaissance et de soutien à ses 
auteurs.

Festival international d’Oran du film arabe
 le film «Youm» du réalisateur Bahreini Ahmed Akbar 

ouvre le concours des courts métrage

Fondateur du Wu-Tang Clan, RZA se lance dans la musique 
classique

La fin d’une ère littéraire  
La Fondation Orange se retire du paysage culturel africain
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Au travers de son 
exposition « Le Monde 
pour horizon », le Musée 

de la Bibliothèque nationale de 
France prend de la distance avec 
ses collections. Et invite l’artiste 
camerounais Barthélémy Toguo 
à questionner, avec ses œuvres, 
le regard occidental.
Dépositaire de cinq siècles 
de savoir encyclopédique, 
la Bibliothèque nationale de 
France (BNF) possède quelque 
40 millions de documents. Et 
contrairement à ce que l’on 
pourrait penser, il ne s’agit pas 
que de livres. D’où l’ouverture, 
en 2022, du Musée de la BNF, 
sur le site de son berceau 
historique, l’ancien hôtel Tubeuf, 
construit en 1635 et acquis en 

1649 par le cardinal Mazarin. 
Y sont régulièrement exposés 
des bijoux, des médailles, 
des monnaies, des cartes, des 
partitions, des estampes, des 
sculptures, etc.

Décentrer le regard
Depuis le 21 septembre dernier 
et jusqu’au 7 septembre 2025, 
une nouvelle exposition y 
est présentée dans la galerie 
Mazarin. Elle s’intitule Le 
Monde pour horizon et accueille 
un prestigieux invité, l’artiste 
Camerounais Barthélémy Toguo. 
Sans craindre les grands mots, il 
est possible de considérer cette 
initiative comme une démarche 
« décoloniale », à la fois dans la 
manière d’aborder les collections 
françaises et dans la façon de 
les confronter à un autre regard, 
décentré.
Avec des objets très divers 
présentés sur 1 200 m², le 
Musée de la BNF invite à « un 

voyage dans le temps et dans 
l’histoire des relations entre les 
peuples », à « une exploration 
des échanges interculturels, 
artistiques, diplomatiques et 
intellectuels entre l’Europe et 
les autres civilisations depuis 
l’Antiquité ». Le sujet est aussi 
vaste qu’inépuisable et chacun, 
sans doute, trouvera son compte 
dans les vitrines de l’exposition 
: naissance de l’imprimerie en 
Asie orientale et en Europe, 
traditions cartographiques 
occidentales et arabes, naissance 
de l’égyptologie, japonisme, 
avant-gardes européennes et 
sculpture africaine…
Œuvres et objets magnifiques se 
succèdent : lettre à François 1ᵉʳ 
écrite par Soliman 1er, dessin à 
la mine de plomb signé Eugène 
Delacroix, masque igbo du 
Nigeria, lithographie d’Henri de 
Toulouse-Lautrec, gravure sur 
bois polychrome de Katsushika 
Hokusai Sous la vague au large 

de Kanagawa, 1ʳᵉ planche des 36 
vues du mont Fuji…

Suivre la piste décoloniale
À vrai dire, le visiteur a 
l’embarras du choix. Qui trop 
embrasse mal étreint ? À chacun 
de composer son itinéraire. 
Suivre la piste décoloniale est 
une possibilité. « Les collections 
de la Bibliothèque documentent 
par ailleurs l’histoire des 
contacts avec l’Afrique du Nord 
et l’Afrique subsaharienne, 
illustrant tant la colonisation 
du continent, de l’Algérie par 
la France en particulier, que les 
efforts d’émancipation de leurs 
peuples, de leurs cultures, et 
leur irrigation de la modernité 
européenne au long des XIXᵉ et 
XXᵉ siècle », écrit Emmanuel 
Coquery, le directeur de la BNF, 
dans le magazine de l’institution, 
Chroniques.
Ainsi est-il possible d’admirer 
un portrait de l’émir Abdel 
Kader prisonnier au château 
d’Amboise et photographié 
par Gustave Le Gray en juillet 
1851. Ou de s’aventurer entre les 
lignes de niveau d’une carte de 
Constantine – principal foyer de 
résistance à la colonisation où les 
troupes françaises furent défaites 
en 1836 par les combattants 
d’Ahmed Bey !
Barthélémy Toguo, plasticien 

touche à tout
Mais, bien entendu, c’est aussi la 
présence du travail contemporain 
de Barthélémy Toguo qui permet 
un autre pas de côté par rapport 
à ces moments d’histoire « 
collectés » par une France 
messianique aux ambitions très 
humanistes et très impériales ! On 
ne présente plus le plasticien né 
en 1967 à Mbalmayo (Cameroun) 
et fondateur [du projet artistique] 
Bandjoun Station. Quand il ne 
peint pas la carrosserie d’une 
ligne de tramway (à Montpellier), 
il installe une fresque dans le 

métro parisien (Station Château-
Rouge), illustre une chanson de 
Peter Gabriel (Olivre tree, sur 
l’album I/O), installe un Pilier 
des migrants disparus sous 
la pyramide du Louvre – et, 
bien évidemment, expose dans 
les galeries, les foires et les 
institutions muséales du monde 
entier.
Sous le commissariat d’Hafida 
Jemni Di folco, sa présence à 
la BNF permet de se faire une 
idée de la variété de son travail. 
Si les dessins à l’encre (bleu, 
vert, rouge selon les périodes) 
reviennent souvent, le parcours 
de l’exposition permet de se faire 
une idée de la variété de supports 
qu’il aime utiliser : vases de 
porcelaine géants réalisés en 
Chine (Fragile body, Vaincre 
le virus), porcelaines émaillées 
conçues à Malaga sur les terres 
de Picasso (Balade aquatique), 
gravures sur bois (La Rivière a 

beau être à sec, elle garde son 
nom), zingana (bois tropical) 
sculpté (Bilongue), cartes 
postales (Head above Water, 
Rwanda)…
Et comme nous nous trouvons 
dans une bibliothèque, les livres 
sont bien présents avec une 
installation, A Book is my Hope, 
que l’artiste avait réalisée en 
2018, à l’occasion de la Biennale 
de Dakar, et par laquelle il 
voulait attirer l’attention sur le 
sort réservé aux manuscrits de 
Tombouctou à l’heure du repli 
obscurantiste. Mais aussi dans 
le salon Louis XV, Éclosions 
mémorielles, où un énorme 
manuscrit de 1 m sur 2 m peint et 
rédigé par l’artiste attend en vain 

d’être feuilleté…
Malcolm X, Nelson Mandela, 
Patrice Lumumba…
Travail sur le présent, travail 
sur l’avenir, l’œuvre de 
Toguo interroge aussi la 
mémoire et l’histoire. Dans 
la salle Barthélemy consacrée 
aux médailles, le plasticien 
camerounais impose un moment 
de réflexion politique avec sa 
nouvelle série Leaders africains, 
un ensemble de médaillons 
en bronze brossé représentant 
des personnalités éminentes 
de l’histoire africaine : Nelson 
Mandela, Kwame Nkrumah, 
Ruben Um Nyobé, Patrice 
Lumumba, Amílcar Cabral, 
Frantz Fanon, Mehdi Ben Barka, 
Malcolm X… Il ne sera pas dit 
que la BNF n’a pas fait d’effort 
pour prendre ses distances avec 
la lourde histoire coloniale de la 
France.

Avec l’exposition « Le Monde pour horizon »,
 la BNF se décolonise
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Les 30 premières minutes 
du nouveau thriller 
comique (grammatica-

lement irritant) d’Apple TV, 
«Wolfs», sont merveilleuses – 
elles mettent en vedette le jeu 
magnifique de deux acteurs phé-
noménaux qui démontrent qu’ils 
sont au sommet de leur art.

George Clooney et Brad Pitt 
interprètent deux fixeurs ano-
nymes appelés dans la chambre 
d’hôtel d’une éminente procu-
reure dont l’amant est retrouvé 
mort. Bien qu’ils préfèrent tra-
vailler seuls, les deux presta-
taires de services acceptent de 
mettre de côté leurs différences 
pour mener à bien leur mission. 
Mais lorsque l’adolescent sup-
posé mort s’avère être... vivant, 

les deux fixeurs doivent parcou-
rir New York pour réparer les 
dégâts.

Avec Clooney et Pitt prêts à se 
moquer de leur âge avancé – 
c’est un peu comme si les deux 
essayaient de cacher leurs peines 
– le réalisateur Jon Watts (qui a 
récemment dirigé les films Mar-
vel «Spider-Man» et co-créé 
la prochaine série Star Wars de 
Disney «Skeleton Crew») s’en 
tient à une formule qui fonc-
tionne: placer les deux fixeurs 
rivaux dans une série de situa-
tions exaspérantes qui les force-
ront à s’apprécier mutuellement 
à contrecœur.

Le deuxième tiers du thriller est 
en réalité le moins satisfaisant, 

surtout après le premier acte 
extrêmement drôle dans lequel 
les deux professionnels essaient 

de se surpasser l’un l’autre. Il y 
a quelques blagues qui n’abou-
tissent pas, quelques points de 

l’intrigue qui tombent à l’eau et  
les deux réparateurs qui insistent 
sur le fait qu’ils ne sont pas des 
partenaires.

Le dernier tiers, intelligemment 
exécuté, se caractérise par des 
coups de théâtre efficacement 
maîtrisés (ce n’est pas un film 
à la John Wick), un rebondis-
sement final intéressant et une 
alchimie entre Clooney et Pitt 
du niveau de celle d’«Oceans». 
«Wolfs» est un thriller vif et 
intelligent qui, avec une suite 
annoncée, ne sera heureusement 
pas le dernier de cette nouvelle 
interprétation d’un vieux parte-
nariat.

La capitale saoudienne ne se 
contente pas de divertir ses 
visiteurs, elle offre également 
un choix considérable de res-
taurants français de renommée 
mondiale où il est possible de 
déguster de très bons plats cuisi-
nés avec soin et avec des ingré-
dients authentiques comme la 
truffe, le foie gras, les fromages. 

La cuisine française est connue 
dans le monde entier. Les Fran-
çais sont fiers et très attachés à 
leur patrimoine culinaire et ils 
aiment se mettre à table. Cette 
cuisine de bon goût, connue et 
appréciée, s’est enfin installée en 
Arabie saoudite depuis quelques 
années et a été accueillie avec 
engouement par les Saoudiens 
et les résidents, ravis de pouvoir 
savourer une cuisine raffinée et 
de satisfaire enfin leurs papilles.

Les épicuriens de Riyad ont 
une toute nouvelle destination 
gastronomique à découvrir : le 
Café Boulud, qui fait ses débuts 
au Moyen-Orient, au Four Sea-
sons Hotel Riyadh. En apportant 
l’élégance du célèbre restaurant 
du chef Daniel Boulud au cœur 
de Riyad,

Ce lieu incarne parfaitement 
l›essence de la gastronomie 
française. Inspiré par les riches 
racines lyonnaises de Boulud, ce 
nouvel établissement offre une 
expérience gastronomique raffi-
née et intemporelle, permettant 
aux clients d›embarquer pour 
un voyage culinaire français ex-
quis, où les traditions classiques 
rencontrent des créations inno-
vantes.

Au Café Boulud de Riyad, les 
convives peuvent savourer un 
menu soigneusement élaboré 
qui incarne les saveurs uniques 
de la cuisine française. Le res-
taurant s’inspire de quatre muses 
culinaires : La Tradition, La Sai-
son, Le Potager et Le Voyage. Il 

propose des plats de saison qui 
reflètent le meilleur des ingré-
dients locaux et internationaux. 
Les plats emblématiques com-
prennent le magret de canard 
glacé à la lavande et le bar enve-
loppé de pommes de terre, ainsi 
que des saveurs d’inspiration 
thaïlandaise présentées dans la 
section « Voyage » du menu.

Conçu par le célèbre studio 
Rockwell Group, l’intérieur du 
Café Boulud reflète un mélange 
de charme ancien et d’élégance 

contemporaine. L’espace de 130 
places est agrémenté de maté-
riaux tels que le verre miroir an-
tique, le marbre et les métaux en 
bronze, évoquant un sentiment 
de luxe et d’intimité.

Les clients peuvent déguster 
leur repas dans la salle à man-
ger principale ou sur la terrasse 
ensoleillée du jardin d’hiver, 
accessible par de grandes portes 
vitrées qui s’ouvrent sur un pai-
sible jardin.

Daniel Boulud est un chef cui-
sinier français renommé, connu 
pour sa cuisine raffinée et son 
influence sur la gastronomie 
moderne. Né à Lyon en 1955, 
il a été formé dans certaines des 
meilleures cuisines de France 
avant de s’installer aux États-
Unis.

Il est particulièrement célèbre 
pour son restaurant phare, Da-
niel, situé à New York, qui a reçu 
plusieurs étoiles Michelin et a été 
acclamé pour sa fusion de tech-
niques françaises classiques et 
d’ingrédients américains. Bou-
lud a également ouvert plusieurs 
autres établissements à travers le 
monde, chacun mettant en avant 
sa passion pour la gastronomie 
et son souci du détail.

Outre son rôle de restaurateur, 
Daniel Boulud est également 
un auteur de livres de cuisine 
et une personnalité médiatique, 
apparaissant fréquemment à la 
télévision et participant à des 
événements culinaires. Sa phi-
losophie culinaire repose sur 
l›idée de célébrer les ingrédients 
de saison et de créer des plats 
qui racontent une histoire.

En plus de sa réussite culinaire, 

Boulud est impliqué dans de 

nombreuses œuvres caritatives, 

notamment celles axées sur 

l’éducation alimentaire et la 

lutte contre la faim. Son impact 

sur la cuisine contemporaine et 

son engagement envers la com-

munauté font de lui une figure 

emblématique dans le monde de 

la gastronomie.

Le chef exécutif Nicolas Le-

moyne dirigera la cuisine du 

Café Boulud à Riyadh, apportant 

avec lui des années d’expérience 

sous la tutelle du chef Daniel 

Boulud lui-même. Originaire de 

Lyon et formé dans les cuisines 

de Paul Bocuse, Nicolas veillera 

à ce que le restaurant respecte 

les normes les plus élevées à 

tout moment. Sa passion pour 

l’excellence culinaire transpa-

raîtra dans chaque plat, offrant 

aux clients de Riyad un véritable 

goût de France.

«Wolfs» met en vedette Clooney et Pitt

Café Boulud  
Une touche française sur la scène culinaire de Riyad



Face à la pénurie de main 
d’œuvre, l’Italie poursuit la 
modification de sa politique 

migratoire. Le pays compte revoir 
à la hausse le nombre de visas qui 
seront accordés aux travailleurs 
étrangers au cours de l’année 2025.
Une mesure qui, selon les derniers 
chiffres Schengen, touchera 
en particulier les travailleurs 
dans le domaine de la Santé. 
Le gouvernement italien a 
décidé d’accorder 10 000 visas 
supplémentaires aux aides-
soignants qui s’occupent des 
personnes âgées et des handicapés.
L’Italie prête à augmenter le quota 
de visas Schengen aux travailleurs 
dans le secteur de la Santé

Confrontée au vieillissement de sa 
population et à la baisse de son taux 
de natalité, l’Italie a vu la pénurie 
de main d’œuvre s’accroître dans 
le secteur de la santé. Pour tenter 
de répondre à ce besoin, le pays 
a décidé de modifier sa politique 

migratoire pour être plus attractif 
pour les travailleurs étrangers, en 
particulier les aides-soignants.
D’ailleurs, le gouvernement italien 
a décidé d’ajouter un quota de 10 
000 visas supplémentaires aux 
travailleurs étrangers dans ce 

domaine, notamment pour ceux 
qui s’occuperont des personnes 
âgées et des handicapés. Ce quota 
s’ajoutera aux 452 000 visas de 
travail prévus pour la période 
allant de 2023 jusqu’à 2025.
Un quota de 165 000 visas de 
travail pour 2025
Par ailleurs, le gouvernement 
italien prévoit de consacrer un 
total de 165 000 visas de travail 
pour l’année 2025, de quoi faire 
baisser le besoin en main d’œuvre 
qualifiée dans ses différentes 
structures. Un quota qui reste très 
élevé par rapport aux 151 000 
visas délivrés au cours de l’année 
2024 et aux 136 000 documents 
délivrés en 2023.

De plus, l’initiative d’augmenter 
le nombre de visas aux travailleurs 
du secteur de la santé s’inscrit 
dans le cadre d’un programme qui 
devrait toucher, dans les années à 
venir, plusieurs métiers en tension 
en Italie.
Pour rappel, le gouvernement 
italien a récemment décidé de 
prolonger et d’augmenter le 
nombre de jours durant lesquels 
les demandeurs de visa Schengen 
pour l’Italie peuvent postuler pour 
un emploi, autrement appelés  » 
Click Days ». Cette initiative a 
été décidée pour permettre au 
pays d’atteindre le nombre de 
travailleurs étrangers prévu pour 
cadrer la pénurie de main d’œuvre.

La nouvelle compagnie 
maritime algérienne, 
NourisElbahr Ferries, annonce 

enfin l’ouverture des réservations 
pour ses traversées entre l’Algérie et 
l’Espagne. Après plusieurs semaines 
d’attente, son navire le Cracovia a 
aussi accosté au port d’Alger.
Dans un nouveau communiqué, mis 
en ligne en ce jeudi 3 octobre 2024, le 
nouveau transporteur maritime vient 
d’annoncer une bonne nouvelle pour 
les voyageurs algériens qui souhaitent 
se rendre en Espagne durant les 
prochains mois.
Après avoir annoncé son lancement 
en août dernier, NourisElbahr 
Ferries a multiplié les annonces pour 
promouvoir ses activités. Cependant, 
la compagnie a gardé son silence, 

depuis plusieurs semaines, quant à 
l’annonce du début de ses voyages 
au départ et à destination des ports 
algériens.
En effet, le transporteur maritime 
revient dans un nouveau communiqué 
pour annoncer l’ouverture des 
réservations sur les billets de voyage 
au départ de l’Algérie vers l’Espagne. 
« Nous sommes heureux d’annoncer 
que les réservations des billets 
sont officiellement ouvertes dès 
aujourd’hui chez notre partenaire, 
ZAATCHA voyages. Ne manquez 
pas l’occasion de planifier vos 
voyages, réservez dès maintenant« 
, écrit NourisElbahr Ferries sur son 
communiqué.
Par ailleurs, la compagnie informe 
ses clients que les réservations seront 

aussi ouvertes très bientôt sur sa 
plateforme électronique.
Les billets de voyage vendus à partir 
de 14 061 DA
Dans sa publication, NourisElbahr 
Ferries informe que ses billets de 

voyage au départ du port d’Alger 
vers celui d’Alicante en Espagne 
sont commercialisés à partir de 14 
061 dinars algériens. Le transporteur 
maritime promet de fournir plus 
d’informations sur cette opération et 

les nouveautés à venir.
Pour rappel, NourisElbahr Ferries 
a déjà fait part des lignes qui seront 
desservies par son navire :
•	 Alger – Marseille – Alger ;
•	 Alger – Alicante – Alger ;
•	 Oran – Alicante – Oran ;
•	 et enfin Bejaia – Marseille 
– Bejaia.
Pour assurer la desserte de ces lignes, 
la compagnie maritime a affrété le 
navire Cracovia. Ce dernier a accosté, 
mercredi 2 octobre dernier, au niveau 
du port d’Alger. « Nous avons hâte de 
vous accueillir à bord de notre navire, 
le Cracovia, et de vous faire découvrir 
une nouvelle façon de voyager« , 
promet NourisElbahr Ferries.

Le Canada a décidé de 
réduire de l’immigration 
temporaire en raison du 

taux de chômage et de la pénurie 
du logement dont souffre le 
pays, longtemps réputé pour sa 
politique ouverte. Après avoir 
annoncé la baisse des permis 
d’études, le gouvernement de 
Trudeau a fait part de nouvelles 
exigences pour les étudiants 
internationaux.
En effet, le gouvernement 
canadien a récemment annoncé 
une batterie d’exigences 
à l’adresse des étudiants 
internationaux. Ces changements 

concernent l’admissibilité de ces 
étudiants aux permis de travail 
post-diplômes.
Ce qui va changer au Canada à 
partir du 1ᵉʳ novembre 2024
Plutôt cette année, l’IRCC a 
annoncé la baisse du nombre de 
résidents temporaires, passant 
de 6.5% à 5% d’ici à 2026. Par 
ailleurs, cette annonce a été 
accompagnée par la révision 
du programme des étudiants 
internationaux. En effet, le 
gouvernement canadien resserre 
les critères d’admissibilité 
pour les travailleurs étrangers 
temporaires, et ce, afin d’assurer 

l’intégrité de son système 
d’immigration et pour protéger 
les personnes vulnérables.
Les nouvelles mesures 
s’appliquent aux étudiants 
internationaux qui ont présenté 
une demande de permis d’études 
avant le 1ᵉʳ novembre et doivent 
présenter une demande PTPD 
après cette date.  Mais, aussi sur 

les étudiants qui présentent une 
demande de permis d’études le 
1ᵉʳ novembre 2024 ou après cette 
date.
Désormais, les étudiants 
internationaux doivent fournir 
une preuve de compétence 
linguistique afin de satisfaire aux 
exigences linguistiques du PTPD 
lorsque vous soumettez votre 
demande. Notamment présenter 
un niveau minimum entre 5 et 7 
selon les CLB en anglais ou selon 
les NCLC en français dans les 
quatre domaines linguistiques.
Une preuve de compétences 
linguistiques est exigée, celle-

ci doit être datée de moins de 
deux années, au moment de la 
soumission de la demande. En 
plus de la langue, de nouvelles 
exigences relatives au domaine 
d’études sont annoncées.
Par ailleurs, les étudiants 
étrangers qui présentent 
une demande avant le 1ᵉʳ 
novembre, ceux-ci doivent 
répondre seulement aux critères 
d’admissibilité actuels. La même 
chose s’applique sur les étudiants 
étrangers qui doivent présenter 
une demande de PTPD à titre de 
diplômé d’une école de pilotage 
admissible au PTPD.
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